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2/ LA PAIRIE, MONIREAL SEMAINE Du 4 AU °G VARS 1965

Le FEU
et ses victimes

dans l’histoire

de Montréal

 
 

Neuf personnes (4 hommes, 3

femmes et 2 enfants) ont déjà perdu
la vie dans des incendies à Montréal
depuis le début de l'année, ot À y

eu récemment deux grands incendies

à quelques rs seulement dinter

valle : celui de l’ancienne école Aber-

deen, près de la rue St-Denis, et celui
d'une grande pharmacie à l'angle des
rues Ste-Catherine et Peel.

Mais ce n’est rien, si l’on fait la
comparaison avec les conflagrations
et les holocaustes enregistrés depuis
us d'un siècle, c'est-à-dire depuis

la création du Service des incendies
de Montréal. Depuis 1849, au moins
740 citoyens ont perdu la vie au
cours des incendies, et depuis 1920
seulement 102 pompiers sont morts
en devoir,

par Conrad Langlois

ES GRANDES conflagrations à Montréal
« erproduisirent en 1721, 1734, 1765, 1825

La première trouva son origine dans une
cérémonie religieuse.

Le 17 juin 1721, en effet, un incendie
qui avait originé à la chapelle de l'Hôtel
Dieu, pendant la procession du Saint-Sacre-
ment, se propagea à la moitié de la basse
ville, Quelque 126 maisons furent consw
mées, surtout sur les rues Saint-Paul, Saint
Louis, Saint-Joseph et Saint-Francois-Xavier,
L'intenant Michel Bégon émit alors une
ordonnance obligeant à munir d’échelles tous

les bâtiments et à ramoner les cheminées
une fois par mois.

La deuxième conflagration fut causée

par une négresse qui voulait se venger de

sa maîtresse, en mettant le feu à la maison

de celle-ci en 1734. Les flammes se com

muniquèrent à quarante-cing autres maisons,

ainsi qu'à l'Hôtel-Dieu (détruit pour la 3e

fois en quarante ans). L'esclave noire Marie-

Josephte-Angélique fut forcée (par la ques

tion) d’avouer son crime d'incendiat com

mis par représailles contre Mme Paulin de

Francheville, qui l'avait renvoyée pour in

conduite, Son complice, Jacques-Claude Thi-

bault, s'était enfui mais la négresse fut

pendue et son corps fut ensuite brûlé.

Au début du régime anglais, soit le 18

mai 1765, un incendie détruisit presque

toute la partie ouest de la ville. Cent dix

maisons principales et leurs dépendances

furent détruites par le feu et 215 familles se

trouvèrent sans abri. Presque toutes les vic-

times étaient des Canadiens, mais les auto-

rités anglaises s'émurent et s'empressèrent

d'organiser une souscription. Le roi d’Angle-

terre lui-même fit un don.

La conflagration de 1852

Deux autres conflagrations éprouvèrent

Montréal. En 1825, deux cents maisons furent

détruites par le feu dans le faubourg Qué

bec. Mais 1852 fut la pire année de toutes,

car près de 2,000 maisons furent détruites en

moins de cing semaines. Le 7 juin, environ’

quatre cents maisons avaient été incendiées

entre les rues Saint-Pierre, Saint-François-

Xavier, Saint-Sacrement et Saint-Paul. Puis,

les 8 et 9 juilllet, 1,100 autres maisons, ainsi

que l'archevéché de Montréal et la cathé-

drale (angle des rues Sainte-Catherine et

Saint-Denis), et un grand nombre de dépen-

dances furent la proie des flammes. On

évalua les dommages à deux millions de dol-

lars, somme énorme à l'époque. L’archevêché

et la cathédrale furent reconstruits dans

Pouest, et un règlement municipal fut adopté

interdisant la construction de maisons en

bois.

M n'y eut plus d'autres conflagrations

sérieuses à Montréal par la suite, mais plu-

———+  



sieurs incendies, surtout dans des institutions
de charité, causèrent de nombreuses pertes
de vie.

L'asile de Saint-Jean-de-Dieu

 

Le pire holocauste humain dans l'histoire
de Montréal fut celui de la Longue-Pointe, le

6 mai 1890, lorsqu'une centaine de personnes
furent brûlées vives. Presque toutes les vic-
times étaient des femmes, patientes à l'asile
d'aliénés, à l'exception de cing soeurs ter-
tiaires ou auxiliaires des Soeurs de la Provi-
dence, qui moururent victimes de leur dé-
vouement héroïque en cherchant à faire

sortir les malades. L'abbé Béland, 2e chape-
lain de l'institution, se brûla un côté du
visage en sauvant les Saintes-Espèces, et
plusieurs religieuses, des employés et des
pompiers faillirent aussi périr, victimes de
leur héroïsme. Les malades de sexe masculin
eurent cependant presque tous la vie sauve,
mais l'hôpital fut une perte complète.

L'édifice était entièrement en bois et on
n’y avait pas installé d'arrosoirs automati-
ques. Soeur Thérèse de Jésus, supérieure,
déclara à l'enquête du coroner que le feu
avait probablement été mis par une patiente
qui cherchait à s'enlever la vie. On ne sut
jamais le nombre réel de victimes. I ne
restait d'elles que des ossements calcinés,
et il fut impossible de calculer exactement
le nombre des morts et celui des malades
etnt la fuite et dont on n'eut plus
jamais de nouvelles.

 

 Le Laurier Palace :

78 enfants

périssent

Le Laurier Palace

L'incendie qui fit le plus grand nombre
de victimes, à Montréal même, fut celui du
cinéma Laurier Palace, le 9 janvier 1927.
Plusieurs centaines d'enfants s'étaient
entassés dans le vieil et dangereux immeuble
au 1683 est, rue Ste-Catherine, pour voir le
film ‘Take ’Em Young”. La plupart, con
trairement à la loi, n'étaient pas accompa-
gnés de leurs parents. Au cri de “au feu”,
tous voulurent s'entasser en même temps
dans un escalier de bois, bloquant ainsi la
sortie et provoquant une épouvantable pani-
que. Soixante-dix-sept enfants périrent
écrasés ou asphyxiés et un 78e succomba à
ses brûlures. Les plus jeunes avaient quatre
ans et quelques-uns des plus âgés en avaient
18. Beaucoup de parents ignoralent la pré-
sence de leurs enfants à ce cinéma. Un
officier de police qui travaillait au sauvetage
découvrit deux de ses propres enfants au
nombre des morts. Les protestations s'élevè-
rent de partout. Certains critiquaient la
non-observance des règlements de sécurité ;
d'autres, les protestants surtout, c’élevèrent
contre l'ouverture des cinémas le dimanche,
mais la plupart disaient que ce n'était pas
la place des enfants. Il en résulta une loi
provinciale interdisant l'entrée des cinémas
aux enfants de moins de seize ans.

La crèche des Soeurs Grises

 

Neuf ans plus tôt, un autre incendie,
celui de l'institution des Sœurs Grises, rues

L'ancien

... et le moderne

oo
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AUTRES GRANDS INCENDIES DANS LE MONDE

A Boston, le 28 novembre 1942, incendie au club de nuit Cocoanut Grove :
492 morts.

e

A Hartford, Conn., le 6 juillet 1944, incendie dans un cirque: 168 morts.

A Cleveland, Ohio, le 20 octobre 1944, explosion d'un réservoir à gaz : 130 morts.

Au collège du Sacré-Coeur de Saint-Hyacinthe, le 18 janvier 1938 : 46 morts.

 

Guy et Saint-Mathieu, avait causé la mort
de 53 bébés de moins de deux ans. L'inmeu-
ble était rempli plus qu'à pleine capacité et
logeait au-delà de 1,100 personnes, au
moment du sinistre, parce que, en plus des
170 bébés de moins de deux ans, des vieil-
lards de l'hospice, des religieuses et des
membres du personnel, les sœurs avaient
accueilli un bon nombre de soldats malades
ou blessés. Toutes les personnes valides de
l'institution aidérent les religieuses à éva-
cuer les impotents. On réussit ainsi à sauver
les vieillards, les soldats invalides et la
majorité des bébés. Vingt-trois malades,
dont quatre sœurs, furent hospitalisés à
Notre-Dame et d'autres furent conduits aux
hôpitaux Victoria, General et Western. Le
maire Médéric Martin, renversé par une
voiture en se rendant sur les lieux du
sinistre, dut aussi recevoir des soins à
l'hôpital Notre-Dame,

L'hospice Ste-Cunégonde

 

L'incendie de I'hospice Ste-Cunégonde,
des Sœurs Grises, le 13 juin 1951, fit 35
morts (dont deux religieuses). Lorsque l'abbé
P.-M. Séguin, aumônier, découvrit l'incendie
et sonna l'alarme, vers 11 hres 30 de l'avant-
midi, # y avait environ- 350 personnes dans
l'immeuble: 26 religieuses, 110 vieillards
(dont quelques aveugles et beaucoup d'impo-
tents), 175 enfants de moins de 12 ans et
une trentaine d’employés. Les pompiers et
quelques civils bénévoles se joignirent aux
religieuses et aux employés pour transporter
en lieu sûr tous ceux qui ne pouvaient se
sauver eux-mêmes. Deux religieuses périrent
victimes de Jeur dévouement: Sr Rita
Gervais, 44 ans, supérieure de l'hospice, et
Sr Antoinette Chauvin, 63 ans, qui avaient
essayé de sauver des vieillards impotents,
aux 4e et 5e étages. Des scènes déchirantes
se déroulèrent à la morgue et dans nombre
de foyers. Si l'incendie s'était déclaré en
pleine nuit, le nombre des victimes aurait
sans doute Été encore beaucoup plus consl-
dérable.

Le “Montreal Herald”
 

Ironie du sort, Je sinistre du “Montreal
Herald”, qui fit 33 morts le 13 juin 1910,
fut justement causé par le désir de mieux
combattre les incendies. En effet, ce fut le
réservoir à eau, installé sur le toit dans le
but de faire réduire les taux d'assurance
contre le feu, qui fit écrouler l'édifice sous
son poids, provoquant un incendie, entrat-
nant la mort des trente-trois employés et en
blessant un bon nombre d'autres. Plusieurs
des victimes étaient d'origine française et
une forte proportion étaient de toutes jeunes
filles employées à des travaux de reliure et

autres, L'immeuble fut presque entièrement
détruit, mais le “Herald” parut comme
d'habitude, ce jour-là, ayant été imprimé
pour Ja circonstance sur les presses de la
“Gazette”,

L'explosion du “Cymbeline”

—

A

OU

à la Vickers
 

Le navire-citerne Cymbeline était en
réparations en cale-sèche, aux chantiers de
la Vickers, le 17 juin 1932, lorsqu'une pres
mière explosion se produisit vers 3 h. 19
du -matin, au centre du bateau. Nombre
d'ouvriers furent brûlés et blessés. Les
pompiers arrivèrent bientôt sur les lieux, à
peu près au moment où une deuxième
explosion faisait de nouvelles victimes. Le
chef Raoul! Gauthier du service des Incendies
et une quinzaine de pompiers étaient à leur
poste, sur la cale-sèche, près du navire, vers
quatre heures du matin, lorsque la troisième
explosion, la plus violente, se produisit,
entrainant la mort du chef Gauthier, de trois
pompiers (Louis DeBrienne, Lucien Hamelin
et Napoléon Henrichon) et de 28 employés
de la Vickers (sur les 70 occupés à réparer
le navire).

Le sacrifice de Mlle Maxwell

 

Une lnstitutrice de 31 ans, Mlle Sarah
Maxwell, et 18 éléves (7 garcons et 9 filles)
de 5 à 7 ans perdirent la vie le 26 février
1907 dans l'incendie d'une école protestante,
rue Préfontaine, dans le quartier Hochelaga,
L'édifice était ancien, dangereux, et n’était
garni que d'escaliers de bois à l'intérieur,
sans échelles de sauvetage. Mile Maxwell
périt victime de son héroïsme. Ayant réussi
à faire sortir près de deux cents écoliers et
écolières de la bâtisse en flammes, elle y
pénétra de nouveau et fut brûlée vive. On
donna son nom à l'école reconstruite.

Au nombre des autres incendies qui
firent le plus de pertes de vies à Montréal,
mentionnons :

2, avenue Oldfield, ® novembre 19583
9 hommes, six femmes et un enfant ;

chute et incendie d'un avion Liberator,
le 25 avril 1944 : 10 civils et 5 membres de
l'aviation militaire ;

explosion de la rue Mentana, le i4
septembre 1045: onze personnes;

appartements Salaberry, 16 février 1055 ;
trois hommes et huit femmes;

Lotus Garden, dans le Chinatown, 2 3
mars 1950 : huit morts ;
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Chez Woodhouse, rue Ste-Catherine,
trois morts

’

parc Dominion, te 10 août 1919: huit

morts;

King's Hall, le 13 octobre 1910 sept
pertes de vies.

 

Les autres incendies célobres
——

 

Au nombre des autres incendies les plus
célèbres, il faut mentionner celui de l'édifice
du Parlement (Montréal était alors la capi-
tale du Canada) en 1849. Il se produisit à
l'ancien marché Sainte-Anne, carré Youville,
allumé par des émeutiers de langue anglaise
opposés à la loi d'indemnisation des victimes
de l'insurrection de 1837-38. I! y cut aussi,
en 1895. l'incendie de la manufacture de
tabac Macdonald ; le 29 janvier 1898, l'in-
cendie de l'église St Jean-Baptiste, rue Ra

chel ; en 1900, l'incendie du Board of Trade ;
le 28 février 1908, l'hôpital des incurables.
Notre-Dame-de Grice ; le 18 janvier 1009.
l'école Royal Arthur ; le 2 avril 1910, la
fabrique Waldrom : le 27 juin 1911, chapelle
du Sacré-Coeur ; 29 novembre 1919, incendie
à l'Université de Montréal, rue St-Denis :
les 3 et 4 mars 1922, l'hôtel de ville de Mont-
réal (rebâti et rouvert le 9 novembre 1925);
le 8 avril 1922, incendie à l'église du Sacré--
Coeur ; 18 avril 1922, au couvent de la Con-
grégation Notre-Dame. Pointe-aux-Trembles ;
14 novembre 1922, nouvel incendie à l'Uni-
versité de Montréal: ler décembre 1922, à
l'Ecole dentaire, angle de Montigny et St-

Hubert : 14 février 1923. à l'église des Sy-
riens ; 15 mars 1923, à l'hôpital des Incura-
bles, boul. Décarie ; 3! août 1923; à l'Institut
Bruchési angle de Montigny et St-Hubert ;
4 janvier 1924. à l'hospice Gamelin ; le 12
mars 1924, à l'école Meilleur ; 10 novembre
1924, l'église St-Vincent-de-Paul, angle Ful-
lum et Ste-Catherine ; 13 février 1926, à la
maison Granger Frères; 20 juin 1928, à
l'Ecole Polytechnique : 27 mai 1929, à l'école
Ste-Brigide ; 23 juin 1929, au couvent des
Dames du Sacré-Coeur, Sault-au-Récollet; 28
janvier 1981, à l'église St-Denis; 12 janvier
1933, l'église St-Louis-de-France ; 26 mars
1983, l'église St-Jacques ‘le Mineur ; 28 fé
vrier 1941, à l'institution des Sourdes-Muet-
tes: 8 décembre 1946, au marché Bonsecours;
9 janvier 1948, de nouveau au marché Bon.
secours ; 11 juin 1956, à l’église St-Gabriel;
14 janvier 1957, à l’église Ste-Elisabeth du
Portugal, rue de Courcelles.

Historique du Service

d'incendie
 

S'il n’y a plus à Montréal de conflagrs
tions comme autrefois et si, toutes propor-
tions gardées, le nombre de décès et des
dommages causés par les incendies à ten-
dance à diminuer, c'est grâce au progrès du
Service d'incendie, devenu l'un des plus me
dernes et des plus efficaces.

A venir jusqu'en 19638, Montréal n'eut
que des pompiers volontaires.

On raconte que l'intendant Gilles Hoe
quart, vers les 1735, chargea des volontaires,
recrutés surtout parmi les ouvriers du biti-

ment, de lutter contre les incendies. à l’aide

de seaux de cuir, de haches et d'échelles,
qu'on remisait dans l'église Notre-Dame.
Sous le régime anglais, des hommes d'affai-
res anglophones se groupèrent pour se pro-
téger contre le feu sous le nom de Fire Club.
Une. association d'environ une centaine de
volontaires, répartis en trois compagnies
munies chacune d'une pompe à bras, fut
crée en 1824. En 1841, le Conseil municipal
nomma un “chef ingénieur permanent”, qui
assuma le commandement des volontaires
de la Brigade du feu. A la suite de la grande
conflagration de 1852, l'opinion publique
s'éveilla graduellement au besoin de pom-
piers à plein temps. Ft le 30 avril 1863. le
Conseil municipal adoptait le règlement 288,
mettant sur pied son premier corps de
sapeurs-pompiers professionnels, sous le
nom de Département du feu

Le directeur Armand Durette

efficaces au monde. Toutes proportions gar-
dées, il y à maintenant deux fois moins d'in-
cendies qu'il y a cinquante ans. Le budget

annuel du service est de près de $13 millions,

le personnel est d'environ 2,600 hommes,
dont plus de 2,400 affectés directement à
l'extinction des feux. lIs sont répartis dans
quarante-quatre casernes, sous l'autorité du

directeur Armand Durette, responsable à la

fois de l'administration et des opérations.

L'équipement pour la lutte contre l'incendie

se modernise et s'augmente constamment

Grâce surtout au progrès du syndicalisme,

le nombre d'heures hebdomadaires de travail

a baissé de 84 en 1943 à 42 en 1963. tandis

que pendant le même temps la rémunération
et les conditions de travail s'amélioraient
rapidement.

POMPIERS DE MONTREAL
MORTS EN DEVOIR

PERTES DE VIE DE CITOYENS
(sans les pompiers)

1849 3 1923 3 1920 10 1945 24

1867 1 1924 1 1921 10 1946 16

1868 1 1925 2 1922 7 1947 1

1873 1 1927 3 1923 19 1948 10

1877 s 1928 2 1924 n 1949 13

(plus 2 1929 3 1925 n 1950 16

fonctionnaires 1930 1 1926 12 1951 45

du service) 1932 4 1927 8 1952 15

1881 1 1933 1 1928 17 1953 19

1884 1 1934 1 1929 n 1954 18

1886 1 1936 3 1930 15 1958 1%

1890 | 1937 3 1931 8 1956 12

1892 1 1938 2 1932 ” 1957 20

1893 3 1940 2 1933 2 1958 3

1094 1 1941 1 1934 6 1959 22

1896 3 1942 3 1935 re 1960 19

1899 1 1948 2 1936 6 1961 20

1900 | 1951 2 1937 9 1962 13

1901 2 1954 1 1938 4 1963 26

1904 2 1987 1 1939 4 1964 4

1908 1 1958 2 1940 ê 1965 9

1909 3 1959 2 1941 10 tau 22 février)

1910 y 1960 5 1942 23 —
1919 1 196? 2 1943 13 Total 740

1913 7 1962 ’ 1944 22
1917 1 1963 3 (y compris

1919 2 1964 0 chute d‘avien)

1921 1 —
1922 2 Total 102

RASE ENNSER

11 comprenait “un chef, un assistant-chef,

un contremaitre, un “feseur et cureur de

boyaux”, huit gardiens, huit assistants-gar-

diens et huit conducteurs”, logés dans huit
casernes et disposant de pompes à bras et de
voitures à échelles. Le personnel était en

service 24 heures par jour. La première
pompe à vapeur fut achetée en 1871.

Un des meilleurs services

 

au monde

 

Le Service d'incendie de Montréal s’est

développé et perfectionné peu à peu, et il

est devenu l’un des meilleurs et des plus

L'héroïsme des pompiers

Mais une chose qui n'a pas changé, c’est
la bravoure et l’héroïsme de nos sapeurs-
pompiers, dont 101 depuis 1863 (102 depuis
1849) sont morts en devoir. Le directeur
Armand Durette déclarait un jour dans une
conférence: “De même que le soldat se pré-
pare à la guerre, de même tous les actes du
pompier duivent tendre vers le même but,
se préparer à porter secours, puisque sa
mission est de préserver la vie des hommes
et leurs biens des atteintes du feu, ainsi que
de tous les accidents qui les menacent”.

Parce que les pompiers risquent souvent
leur vie, ils considèrent leur héroisme com-
me tout naturel, et ils parlent rarement des

aetesPRE  
L'incendie de l’école Aberdeen

risques qu'ils prennent et des dangers qu’ils

courent. Même s'il arrive assez rarement

que des pompiers meurent brûlés vifs (parce

qu'ils ont assez d'expérience pour ne pas

courir des risques inutiles et trop grande’,

le danger est là quand même. Lors de l'héca-

tombe de Saint-Jean-de-Dieu, le 6 mai 1890,

le chef Zéphirin Benoît faillit périr avec

plusieurs de ses hommes, parce qu’ils se

trouvèrent emprisonnés par les flammes de-

vant des fenêtres munies de solides grilles

de fer. Ils réussirent à briser les barreaux

avec leurs haches et ils se laissérent descen-

dre le long du mur grâce aux cables dont

ils avaient eu la précaution de se munir.

Effondrements, chutes,LME =

explosions

Cependant, en général, les pompiers qui

perdent la vie sont surtout victimes d'écrou-

lements de toits, de murs ou de plafonds,

ou encore d’explosions ou de chutes. Leur

expérience leur permet d'évaluer assez faci-

lement les dangers par le feu, la chaleur et

la fumée, mais il leur est souvent très diffi-

cile de prévoir les écroulements, parce que

l'affaissement d'une seule pièce ou d'un

point d'appui peut entrainer l'effondrement

d'un toit ou d’un mur.

L'incendie le plus tragique pour les pom-

piers eux-mêmes fut celui de la Oil Cabinet

and Novelty Works, angle La Gauchetière et

Craig, le 29 avril 1877, lorsque cinq pom-

piers et deux employés municipaux périrent

victimes de leur héroïsme, ayant été écrasés
à mort dans l'écroulement d'un mur, Le se-
cond désastre en importance pour le nombre
de pompiers tués survint le 2 mars 1960,
lorsque cing membres du Service d'incendie
furent tués dans l'effondrement d'un troit,
dans l'incendie de la chapellerie Charlebois,
au 1660, est. rue Mont-Royal. Le 17 juin
1982, le chef Raoul Gauthier et trois de ses
hommes étaient tués par explosion du
navire-citerne Cymbeline, aux chantiers de
la Canadian Vickers Co. Ltd. Enfin, le 22
juin 1913, quatre pompiers perdaient la vie
par suite de l'écroulement d'un mur, à la
manufacture de portes et de fenêtres N.
Sarazin. Cinq autres incendies survenus à
Montréal depuis cent ans ont fait chacun
trois victimes chez les pompiers : le 16 oc-
tobre 1896, à la quincaillerie Gilmour Bro-
thers, 31, rue St-Pierre ; le 17 août 1936, à
la Maison Canadienne (Chez Cohen), 1101,
est, rue Ste-Catherine ; le 25 juin 1937, dans
l'explosion du Garage Laurier, angle Lau-
rier et du Parc ; le ler mars 1042, au maga-
sin de meubles R. Brouillette, au 6014, boul.
Monk ; et enfin le 6 avril 1963, à l'annexe
Woodhouse, angle Sainte-Catherine et Saint-
Urbain, lorsque les planchers des 3e et 4
étages s'effondrèrent, ensevelissant les
sapeur-pompiers qui se trouvaient au Ze
étage. Il fallut sept heures pour les dégager
et lorsqu'on y fut parvenu, Marcel Rémillard
et Patrick McManus avaient succombé. et
Robert-William Leggett expira à l'hôpital
Notre-Dame deux jours plus tard.

Les autres pompiers morts victimes de
leur héroïsme perdirent la vie deux à la
fois ou encore un dans chaque incendie.
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Blois, sur la Loire:

un château à visiter,

tn ciel bleu à admirer

 

LA FRANCE

hors des sentiers battus
Le grandiose château de Chambord:

cheminées, flèches et clochetons
fouillés de sculpture, se mirent coquettement

dans les eaux du Cosson

UR LE TOURISTE MOYEN, la France c'est Paris et
pourtant, s’il ne voit que la Ville Lumière même quand

elle brille de tous les feux de ses monuments éclairés ;
même quand les fontaines de la place de la Concorde

déploient leurs rivières de diamants dans la nuit ;
même quand les pierres de Notre-Dame donnent, sous

les réflecteurs, un cours d'histoire ;
même quand la place des Vosges ze recueille au milieu

de ses façades discrètes ;
ce touriste moyen est passé à côté de la France.
Car si Paris éblouit comme un feu d'artifice, la France

est émouvante comme un visage.
Si Paris vous donne le coup de foudre, la France fait

longuement, irrémédiablement votre conquête.
Si Paris est exaltant comme une aventure, la France est

attachante comme un amour.
Ces quelques photos furent prises hors des sentiers

battus de la carte postale ; elles vous livrent des images
intimes d'un pays auquel le Canadien français, qui ne sera
jamais là-bas un touriste moyen comme les autres, demeure
sentimentalement, culturellement attaché.

Pourquoi au juste ?...

Peut-être à cause de Ronsard qu'il lit dans le texte
depuis 1763...   

 

4 Honfleur :

des bateaux se reposent

de la mer

Sur la Loire,

deux silhouettes

encadrées de feuillage

et de silence

 

RE

Photos

André Faerber,
Paris

{ Exclusives à la Patrie )  
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MORT |
aux
microbes!Ë

|

FS PEINTURES qui tuent
les microbes sont fré-

quemment utilisées dans les

cliniques et les sanatoriums
et contribuent à réduire les
dangers croissants d'infection.

Des futurs savants employés
aux Usines Bayer de Laver-
kusen, en Allemagne, ont
réussi, après plusieurs années
de recherche à mettre au
point un produit pouvant
s'employer comme peinture
antimicrobienne.

le produit extrêmement
actif mais qui est absolument
inoffensif pour l’homme est
introduit dans les peintures
appliquées sur les murs ou
les meubles. Les microbes qui
se déposent sur les surfaces
peintes meurent, ou du moins

leur action s’en trouve con-
sidérablement diminuée. Les
couleurs au préventol peu-
vent être employées aussi
bien dans les hôpitaux que
dans les casernes, les salles
publiques de réunion, les
douches et bains publics.
Bref, partout où l'on doit
prendre de vigoureuses me-
sures d'hygiène pour préve-
nir les risques d'infection.

Murs et sols aseptisés
On peut fabriquer aujour-  d'hui des revêtements de sols

et de murs en matière plas |
tique traités au Préventol
K ! “produit analogue au
Préventol Ad. Grèce à l’utili-
sation des sois et revêtements
aseptisés, les savants espèrent
aussi lutter plus efficacement
ten particulier dans les bains
publies) contre une maladie
assez courante: la mycose
interdigito-plantaire. D'autre
part, le produit serait très
efficace contre les termites.
On peut traiter désormais
d'autres articles d'utilisation
courante tels que les gants
de caoutchouc, les tabliers,
les paillassons, ete. L'Anti-
mykotikum A, autre produit
mis au point par les Usines
Bayer contre les microbes
pathogènes, est particulière-
ment désigné comme adju-
vant sous le caoutchouc.

«Nouvelles d'Allemagne)

 

— Je vois que tu n'as pas
oublié de mettre les belles
bretelles que je t'ai offer-

tes |

 

Vente de clavigraphes
Underwood. Ro: emingiue,

LU. set i
régullers, portatifs.

Machines à

  

 

Miméugraphes
Duplicateurs
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POUR FAIRE DAVANTAGE

IL FAUT DAVANTAGE

 

   De nombreux dangers guettent la jeunefille quittant son coin de

pays pour venir chercher travail et bonheur dansla grandeville.

Par quelques-unes de ses oeuvres, la Fédération accueille et assiste les

voyageurs, les migrantset les immigrants, Elle protègeles jeunes,filles

et garçons, devenus des proies faciles.

Par son centré de référence, ses secteurs de formation, de recherches

sociales et de coordination, la Fédération pratique, en notre nom, la

charité adaptée à notre temps.

OBJECTIF: $2,565,000

minimum requis est de $12 par foyer. D U 1 A U 2 2 M A R $

FEDERATION DES OEUVRES DE CHARITE CANADIENNES-FRANCAISES DU DIOCESE DE MONTREAL

Notre conscience-charité nous rappelle que pour atteindre l’objectif, Ie

  



 

Qu'est-ce que

l'amour d'un enfant?
11 v » l'amour entre deux

amants, il y à l'amour d'un
père, d'une mère, et aussi l'a-
mour d'un enfant,

Je n'aime pas maman. J'ai
dix-sept ans. . . et ne me
croyez pas diabolique, je vous
prie Maman m'a donné la vie,
mais j'ai toujours connu une

bonne, une gouvernante et
toujours vu une mère qu'on

ne pouvait embrasser de peur
de la décoiffer, de chiffon-
ner sa nouvelle toilette. Une
maman qui m'aurait décroché

la lune avec de l'argent,

Aujourd'hui, la vie n'est
plus possible. Son indifféren-
ce s'est muée en vanité. Elle

me voudrait bourgeoise dans
fout le sens péjoratif du ter-

eme. Je réussis toujours à m'é-
clipser de ses réunions mon
daines grâce à la complicité

de mon père.

Je veux partir, mais où al-
ler? Chez une camarade?
Mais à ce moment-là, com-
ment vivre? Et puis, j'ai peur
de causer un trop grand chs.

grin à pape. . . Je ne sais
plusi. Sit vous plait, une se-
lution.

Moira,

A dixsept ans, bien des
adolescents repoussent leurs
parents comme si leur amour
les étouffait. D'autres, et ils
sont plus rares, crient leur
besoin de tendresse pour
éprouver enfin ces sensations
de la petite enfance, sensa-
tions qu'ils n'ont jamais con-
nues Dans un cas comme
dans l'autre, il y a rejet. Et
le rejet est une des phases
inévitables de l'adolescence.

C'est vrai, Moïra, en ce mo-
ment vous croyez ne pas ai-
mer votre mère. Vous n'êtes
pas un monstre pour cela.
Vous traversez une crise bien
normale et ne devez pas vous
en effrayer, ni vous en sentir
coupable. Mais il vous faut
mettre de côté votre émoti-

vité à fleur de peau et faire
face au problème froidement.
Votre sensation de solitude
ne vous vient-elle pas plutôt
de la certitude que c'est
votre mère qui ne vous aime
pas? Vous êtes persuadée
qu'elle vous tourne le dos et
qu'elle use de vous comme
d’une poupée. Sachez que les
sentiments maternels ne s'ex-
priment pas toujours de la

même façon et que les adul-
tes aussi ont leur fausse pu.
deur, leur timidité devant une
fille qui grandit et dont on
ne sait pas toujours comment
la prendre.

D faut vous rapprocher
d'elle. Et votre père me sem-
ble l'intermédiaire rèvé. Vous
l'aimez au point d'hésiter a
fuir la maison de peur de le
chagriner. Parlez-lui, simple-
ment. Dites-lui votre désarroi,
votre besoin de compréhen-
sion et de tendresse. II fera
peut-être le reste.

Si cette solution vous sem-
ble impossible, essayez autre
chose. Pliezvous de bonne
grâce, au moins une fois sur
deux aux exisences de votre
mère. En lui procurant quel-
que plaisir, sans doute décou-
vrirez-vous entre elle et vous
des liens que vous ne soup-
çonnez même pas à l'heure
actuelle. Tichez de la regar-
der comme une femme qui
na pas les mêmes goûts et le
méme sens des valeurs que le
vôtre, mais dont 1! faut res-
pecter les tendances et les as-
pirations.

Ne brisez rien entre eile
et vous. . . Amorcez le dialo-
Que, discutez, exprimez-vous..
mais sans agressivité. Et sur-
tout, ne partez pas. Vous se-
riez la première à en souffrir
et à subir le poids d'une soli-
tude encore plus grande et
plus asséchante. Et écrivez
encore pour nous donner les
Tésultats de ces expériences.

FRANCINE

[NYCrrr
A CHANTAL QUI ESPERE

— Vous aimez un garçon. Il
vous aime aussi. Mais vous
êtes l'un et l'autre trop timi-
des pour vous avouer vos
sentiments et vous jouez à
l'indépendance. Tout cela est
bien charmant . . . mais ne
ne peut durer toute ls vie.
Mon Dieu . . . est-ce done si
difficile? Invitez-le, simple.

ment, à aller au théâtre, au

cinéma ou dans une réunion

d'amis. Et le reste viendra

par surcroit. S'il vous aime

vraiment, soû sentiment l'em-

portera aisément sur se timi-

dité. li n°y a rien d'humiliant

à faire les premiers pas
pourvu qu'ils soient discrets.
Et vous savez l'être.

GERARD

A MARIE-CLAUDE — Alors
que Chantal aime un garçon,
vous, vous en aimez deux. La
belle affaire! Vous en avez
de ia chance ! . . . Vous allez
sortir avec l’un, puis avec

l'autre en tout bien tout hon.
peur. Puls, vous cholsirez
selon vetre coeur . . . et selon
le coeur de vos amis. Car,
eroyez-moi, votre préférence
pour l'un ou pour l'autre
s'affirmers très vite. Cm.

 arlonsd/a\mour
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L'amour ne s'achète pas

à coup de sacrifices
Je suis mariée depuis qua-

tre ans et demi à un homme

que j'aime de toutes mes for-

ces Je lui ai tout donné : le

peu d'argent que ['avais. mon

coeur, mes forces, ma per-

sonnalité. Une femme pour

lui n'est qu'un instrument à

satisfaire tous ses caprices et

b faire le ménage. (1 critique

fout: j'en arrive même à

croire que je ne suis bonne

à rien. Pourtant, je fais mon

possible. Je ne lui refuse

rien. Je ne sors qu'avec lui

ou avec ma petite fille de

vingt mois pour laquelle il

éprouve une affection pas-

sionnée. Ce qui me chagrine,

c'est de le voir agir avec les

purs étrangers. El fait le petit

chien, accepte tout d'eux et

se montre crédule à leur en-

droit. Il y a des jours où j'ai-

merais “piquer une crise‘

mois je ne veux pas perdre

ce qui me reste de dignité.

Que faire? Aidez-moi... vitel

MILLE MERCIS

L'amour ne s'achète pas à
coup de sacrifices et de re-
noncements. L'amour qui re-
nie la personnalité exaspère
l'homme qui le prend comme
son dû et finit par mépriser
semblable démission. Bien
sûr, c'est facile de dire : vous
avez eu tort, madame, de
vous annihiler, de vous trans-
former en domestique soumi-

se, de soulager votre mari de
ses responsabilites envers
vous. Vous avez eu tort parce
qu'aujourd'hui, il vous con-
sidére comme un objet tout
acquis qu'il ne peut plus per-
dre. Toute sa tendresse, il
l'a rejetée sur son enfant qui
lui, ne “se sacrifie” pas à
son bonheur mais lui donne
dans la mesure ou il peut
donner. Pas davantage.

C'est facile, et pourtant,
tout est là. Les femmes par-
faites donnent vite mauvaise
conscience à leur mari et
leur deviennent vite importu-
nes. Vous avez peur, dites-

vous, “de piquer une crise”
pour ne pas perdre ce qui
vous reste de dignité. La di-
gnité qui vous reste est jus-
tement 1a ou vous ne voulez
pas la voir. D'accord: ne
vous emportez pas. Mais af-
firmez-vous sans révolte.
Prouvez-lui que votre présen-
ce et votre amour lui sont
indispensables en retrouvant
cette personnalité que vous
avez si malencontreusement
perdue. en exigeant de lui
une collaboration de tous les
instants. Devant ses amis,
exprimez vos opinions et vos
idées. Dans l'éducation de
votre enfant aussi. Les pre-
miers temps, il sera sans
doute surpris, peut-être désa-
gréablement. Peu à peu, il
vous respectera... davanta-
£e et en arrivera peut-être
à vous livrer une affection
que vous étouffez À furce de
concessions.

FRANCINE  
[i]em
AVIS A NOS LECTEURS ET LECTRICES: toute enveloppe adressée à “Parions

d'amour”, as Le Journal Le Patrie, à Montréal, et contenant une lettre destinée à
Quiconque cherche épouse ou mari, sera ouverte par les auteurs de le chronique
et sen contenu sera expédié à la persenne intéressée. Mais, attention, ne veus
engager pas sans avoir cennu et rencontré l'éventuel conjoint et sans avoir fait
une sérieuse enquête sur son compte. Il est bien entendu que les demandes doivent
être signées d'un pseudonyme qui sera publié et des nom et adresse qui resteront
dans les fichiers de “Parlons d'amour”.

ment pouvez-vous Choisir en
ce moment alors que vous ne
connaissez qu'un côté de la
médaille ?

FRANCINE

A “DEUX ANS QUE J'AT-
TENDS” — Vous avez dix-

huit ans, et vous n'êtes pas
heureuse. Vous aussi vous
aimez un garçon qui, jusqu'ici,
s'est montré indifférent vis
avis de vous. Il sort avec une
jeune fille que vous connais
ses et vous cherchez par tous
les moyens à attirer son atten-
tion et A provoquer ses senti-
ments amoureux. Vous êtes

malheureuse et ne voulez à
aucua prix l'oublier. Et, bien
sûr, vous pleurer.
Pourquoi * Peut-être parce

qu'au fond de vous-même
vous eraignez bien que cette
aventure soit impossible et
ne vous mène nuile part.
L'éloignement de ce garçon,
Policier dans l'aviation, pro-
voque votre désir et active
votre amour. Vous l'embellis-
sez, vous l’idéalisez.
Vous ne pouvez rien faire

pour qu'il vous aime. L'amour
ne se cemntmande pas, non plus
que l'amitié. À n'y a pas de
recettes infaillibles, mais

peut-être un moyen à tenter
pour vous permettre de voic
clair en vous-même. Ecriver-
lui. Prenez comme prétexte
qu'il est loin et s'ennuie sans
doute, Suggérez-lui une cor-
respondance. S'il vous répond.
petit à petit, la lumière se
fera peut-être en lui. Et en
vous. Vous verrez bien alors
si vous pouvez vous permet-
tre d'espérer. Sans cette ulti-
me tentative, vous dépérirez,
seule, avec votre problème.
Et à 16 ans, ce serait vrai
ment trop béte !

PRANCING ot GERARD

L'amour

n'a pas d'âge
Bien que je pourrais être

votre grand-mère, c'est avec

grande confiance que je vous

soumets mon cas.

I n'y a pas d'âge pour bien

faire et même si ‘approche

de la soixantaine et suis céli-

bataire, il m'arrive une chose

extraordinaire ! J'ai deux pré-

tendants : un vieux garçon et

un veuf. Je ne vous ferai pas

croire que mon coeur bat

follement, mois dans un ces

comme dans l'autre, c'est la

sécurité qui se présente. Mais

lequel choisir ? Le vieux gar.

çon me fait un peu peur, car

moi aussi je suis une vieille

fille. Croyez-vous que le veut

serait plus compréhensif, con-

naissant mieux la vie conju-

gale ?

Mime si cette histoire vous

semble un peu baroque, je

veux y donner suite mais suis

trés indécite car ils me plai-

sent presque autant l'un que

l'autre. Je vous avoue que je

ne suis pas un ange (mais je

peux peut-être le devenir)...

qui sait ?

Un appel de Cupidon

Il y a dans cette lettre un
humour qui nous ravit!

Madame, ce n'est pas entre
un veuf et un vieux garçon
que vous avez à choisir, mais
entre deux hommes. Vous
semblez fort bien vous con-
naître : votre façon d'exposer
votre cas le prouve. Donc,
vous savez vos goûts et vos
répulsions. Vous savez égale-
ment ce que vous attendez de
la vie, de cette sécurité que
vous offrent ces deux préten-
dants.

Votre mariage, vous le dites
vous-méme, en sera un de
raison. Votre choix égale-
ment. En tenant compte de
votre personnalité, mettez
dans la balance les qualités
et les défauts de chacun de
ces deux hommes. Posez-vous
une longue série de questions
du genre de celles-ci : “lequel
est le plus attentif, le plus
délicat, le moins égolste ?
Lequel (comme moi) aime le
théâtre, le cinéma, les sorties
de temps à autre Ÿ Lequel est
le plus joyeux, le plus sou-
riant? Lequel ‘pardonnez-
nous d'être aussi prosaïques)
peut m'apporter le plus de
sécurité financière ? De sécu-
rité émotive aussi ?” En d'au-
tres termes, voyez-vous vivre
avec l'un, puis avec l'autre.
La réponse viendra d'elle-
même.

Vous dites: “ils me plai-
sent presque eutent l'un que
l'autre .. .” L'un d'eux a done
ves préférences, mais quelque
chose vous retient de les
aveuer . . . Auriez-vous done
peur de devenir un ange ?

FRANCING ot GERARD
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La Patrie

AUTONO

Les “CROULANTS”

S05  

sont encore solides

au VOLANT
ES PERMIS de conduire
sont maintenant émis

pour une durée de trois ans
en Ontario. Cette nouvelle a
dû certainement réjouir les
2,500.000 conducteurs d'auto-
mobiles de cette province,
Toutefois, les gens axés de-
vront renouveler leur permis
chaque année.

C'est grâce à M. A. H.
Rowan, directeur de la divi-
sion de controle des véhicules
au ministere des Trensports
que ce réglement à été adop-
té en ve qui concerne les
gens âgés. M trouvait injuste
d'interdire à certains condue-
teurs de se servir de leur
voiture à cause de leur âge.
Un systeme unique en son
genre permetira de verifier
périodiquement les capacités
des vicillards au volant.

De plus, ceux-ci devront

subir un nouvel examen après
tout acuident. les personnes
de 80 a 89 ans auront à se
soumettre à un examen de la
vue et a un test de conduite
chaque année. Ceux qui de-
passent 90 ans devront. en
plus, produire une attesiation
de leur habilete de conduire
de la police locale et subir
un examen médical complet.

1} existe des cas étonnants
de dexteriié au volant de
personnes d'un âge avancé.
Un conducteur, âgé de 96
ans, a appris a conduire seu-
lement à 51 ans. “Je n'ai pas
l'intention de rester à la mai-
son et m'y ennuyer, ditil
d'ui rendez-vous, le printemps
prochain, avec de jeunes ct
jolies secrétaires, affirme-t-it,

les yeux pétillants de malice,
et je ne voudrais pour rien
au monde les désappointer. ”
Un vieux conducteur d'au-

tomubile voulant démontrer
que sa vue était parfaite
avait tracé, à l'endos de sa
lettre, un cercle, grand com-
me un 25 cents, ou on pou-
vait lire tout un couplet de
la chanson “Marie avait un
petit agneau”.

Un athlète

Un examinateur qui avait

téléphoné à un homme âgé
de 90 ans pour obtenir un
rendez-vous se fit répondre

de la façon suivante: “Soyez
chez moi dès sept heures de-
main matin car mon temps

est précieux”. Un autre con-

DUEL
Ia
flache

Inflation

Le cadran indicateur de vi-
tesse de votre voiture va jus
qu'à 120 m h. Exactement le
double de ls limite actuelle

de 60 milles permise sur nos
routes. Donc, c'est de l'infla-

tion puisque notre argent ne
nous rapporte que la moitié
de sa valeur,

ducteur de 80 ans ne rate
jamais l’uccasion de prouver
qu'il est en bonne condition
physique quand il se rend au
bureau des permis. La tête
sur le plancher, il se dresse
les pattes en l'air et reste
immobile quelques secondes,
ce qui fait rire les employés
qui ne lui ménagent pas
leurs compliments.

Un autre examinateur eut
la surprise de sa vie lorsqu'il
demanda i une femme de 82
ans pour quel modéle de voi-
ture elle désirait un permis.
“Apprenez jeune homme, dit-
elle d'un air pincé, que c'est
un permis pour conduire ma
motocyclette”.

Comme on peut le consta-

Décapotable dernier cri —
Un Allemand a inventé une
station - wagon accordéon
pouvant se garer au-dessus
d'une automobile de mo-
déle régulier, invention qui
permet l'utilisation maxi-
mum de l'espace dans un

garage,

ter ce sont ceux qui refusent
à vieillir qui ne vieillissent
pas, ils s'intéressent à tout
et entendent jouir active-

ment des années qu'ils ont
encore à vivre et c'est juste-
ment cette détermination qui
fait que l'âge n'a pas de prise
sur eux.

Marcel OUIMET

 

Un casse-tête

Le grand entrepôt central

de la GM, à Oshawa. abrite en

lots considérables 180.000 piè-

ves détachées. Et la compa-

ynie possède également neuf

autres entrepôts au Canada.

Un luxe ?

Quarante-huit pour cent des
conducteurs d'automobiles uti-
lisent celles-ci pour gagner

leur vie; 27 pour cent, pour

de petites courses sux maga-
sins; sin pour cent pour fins

éducatives, civiques ou reli-

gieuses et 19 pour cent, pour

activités sociales et récréati-
ves,

Taxes

Les taxes féderales sur les
nouvelles automobiles, ca-
mions et autobus, aux Etats-
Unis, s'élèvent à 10 p. 100

du prix de fabrication des vé-

hicules-moteurs.

Gros acheteur

Le gouvernement fédéral
américain posséde 279,000 au-
tomobiles à passagers, 145,000 |
autobus et 651.000 camions.

Remorques

Les enregistrements de re-

morques aux Etats-Unis dé-

passent le million.
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monsieur BRICOLE

Volume 6 — numéro 16

Vitres embuées
Ce n'est pas à un brico-

leur que nous devrons nous
adresser bientôt, mais à un
perruquier si ça continue,

car c'est à s’en arraeher les
cheveux sur la téte; mon
mari qui n'en a pas beau-
coup, je me demande s’il lui
en restera pour cet hiver.

Voilà mon problème. Com-
mençons par le commence-
ment. Nous venons de ter-
miner la construction de
notre maison et nous en som-
mes fiers mais voilà que vers
+ à 5 heures de l'après-midi
jusqu'à vers 10 h, le lende-
main matin, Jes vitres inté-
rieures des fenêtres devien-
nent pleines de buée et l'eau
coule comme si on envoyait
de l’eau dans les vitres. C’est
très désagréable car on ne
voit rien dehors. En plus, ça
va faire pourrir le bois et les
rideaux en seront endomma-
gés. La peinture n'est pas
encore faite et je me de-

mande ce qui arrivera après.
Notre maison est construite

ccomme ceci, en commençant
par l'intérieur. Les murs:
gyproc, 1 rang planche 1” —
papier polyéthylène — laine
minérale 2” entre colomba-
ges de 2x 4 — 1 rang plan-
che 1" — insul sheeting —
papier noir — briques et
pierres. Plafond : gyproe —
forence — papier polyéthy-
lène — laine minérale 3”.
La toiture est en asphaîte,

le dehors de la maison est
terminé. Il ne reste que la
peinture. Nous avons des fe-
nêtres panoramiques dont les

vitres entrent sur les côtés
et dans le bas dans un joint
en plastique, dans les fené-
tres du salon, ce sont des
vitres thermos, les portes

2%" épais, intérieur plein,
avec 3 petits carreaux et
c'est la méme chose pour
tes carreaux.

Le sous-sol, en blocs de
ciment (sur la terre). Nous
avons mis 2 à 3” de pierres
concassées de 3%" avant de
faire la finition que nous
devons exécuter dans le cou-
rant de l'hiver. Dans le mo-
ment, c'est chauffé par un
système central à air chaud
dunt nous avons arrété l’ap-
pareil qui donne de l'humi-
dité et il y a 6 sorties d'air
chaud dans le sous-sol qui
sont ouvertes continuelle-

ment. Nous aérons assez sou-
vent et. de plus, les portes
s'ouvrent à la journée avec
4 enfants qui entrent et sor-
tent et qui, bien souvent,
les laissent ouvertes.

Nous devons faire la pein-
ture et la décoration intérieu-
re bientôt mais ce n'est pas
très encourageant avec cette

eau dans les fenêtres. Pou-

vez-vous me donner un con-
seil contre cette humidité.
Qu'est-ce qu'on doit afire?

2) Est-ce qu’on peut mettre
de la peinture d'aluminium
avant la couche de fond et
l'émail pour l'extérieur, ou si
seulement du shellac sur les
noeuds du bois suffit avant
la couche de fond et l'émail.

Lectrice assidue,

de Vilie des Laurentides.

Hélas, j‘ai tardé. Votre let-
tre est datée de novembre et
je suis diablement inquiet du
cuir chevelu de votre mari.
Recommandez-lui de ma part.
Vitalis, . . vous savez, ‘c’est

du tonnerre”.

Vous me fournissez beau-
coup de détails que j'ai étu-
diés sérieusement, ! me sem-

ble que vous fabriquez chez
vous plus d'humidité que
vous n'en pouvez évacuer.

C'est la faute au sous-sol.
Quand vous aurez un bon
plancher de ciment, ça de-
vrait corriger la situation. Vo-
tre maison est bien construite.

Procurez-vous un hygromè-
tre pour mesurer votre hu-

midité. E ne vous en faut pas
plus de 50°. Si vous dépas-

sez cela, un déshumidificateur

électrique placé au sous-sol

aiderait énormément.

Vous pourriez aussi essayer

de rajouter une vitre dans

tes châssis — à l'intérieur —

là où c'est possible. Installez

cette vitre dans du mastic et

finissex en recouvrant d'une

moulure décorative. Bon pour

les châssis à guillotine ou

chésssis fixes. Vous pourriez

aussi faire installer des aéra-

teurs électriques, surtout

dans la cuisine et dans la

salle de bains. Tout ça, c'est

du “nananne”.

Quand vous aurez fini au

béton le plancher de cave, si

vous n'obtenez pas encore sa-

tisfaction, communiques de

nouveau avec moi — j'aurai

un autre truc.

2) C'est une très bonne

idée d'employer la peinture

d'aluminium comme base

avant d'appliquer la couche

de fond et l'émail, à l'exté-

rieur comme à l'intérieur.

Mais pour l’extérieur, je vous

recommande plutôt le teintu-

re — la Ranch House de Ca-

bot, par exemple — Qui s'ap-

plique facilement, ne cioque

ra jamais et qui denne au

bois une apparence fasci-

nante.

Même problème
Je voudrais savoir s'il y a

une solution à ça. J'ai deux
grandes fenêtres et les autres
châssis sont de grandeur nor-

male. L'automne surtout et
parfois l'hiver, les vitres
sucnt dans la cuisine et le sa-
lon. Ca vient tellement em-
bué que ça fait de l'eau par
terre. À la longue, ça brise
la peinture des fenêtres et
j'ai pour que ça fasse pourrir

le bois. Les fenétres des
chambres font la même chose
mais ne dégouttent pas à
terre.

Je trouve cela bien en
nuyant.

Sans nom. . . de Nicolet,

Consultez ma réponse à le

lettre précédente. Vous en au-

rez pour votre argent. . . oi

en peut dire.  

Vrojetez-sous de
construire un chalet neuf?
hiver comme été? Si oui, vous intéresserait-il d'acheter,
pour un prix très modique, des plans détaillés établis par
un architecte compétent? Des plans contenant devis
(spécifications) plus:

construire vous-mêmes ou de faire

Un chalet qui puisse servir

plan des fondations, plan des
différents niveaux, différentes élévations, coupes et détails,
Quantité du matériaux, prix des matériaux, instructions

détaillées simples et faciles à comprendre.
Je m'informe auprès de vous parce qu’un projet de

ce genre est à l'étude. Avant de passèr à son exécution,
il importe qu'on sache si le public est intéressé à une telle
entreprise.

Si vous voulez acheter de tels plans, écrivez-moi au
journal LA PATRIE pour me dire quel style vous plairait,
combien de personnes votre chalet devra loger et de quel
budget vous disposez à cet effet. Vos lettres seront
conservées et je vous tiendrai au courant des développe-

ments concernant ce projet.
Ces chalets pourront, bien entendu, être érigés par des

bricoleurs ou, encore, confiés à des entrepreneurs. L'archi-
tecte et moi nous proposons d'inclure, dans les plans, de
nombreuses innovations qui ne peuvent manquer de vous
plaire. De plus, si, en cours de construction, vous étes
arrêtés par des problèmes, vous n'aurez qu'à communiquer
avec moi par lettre et j'étudierai vos problèmes avec
l'architecte et nous vous conseillerons en conséquence.

Ceci n'est qu'un sondage mais ce projet me tient à
coeur et si un nombre raisonnable de lecteurs est intéresse
à son exécution, j'y donnerai suite avec enthousiasme.

Cave humide
Q. — Je suis propriétaire

d'une maison. J'ai une cave
en terre de 5 pieds qui est

humide. Est-ce qu'il y aurait
un moyen de remédier à

cla?
L.C., de Montréal.

R. — Le meilleur moyen
de corriger l'humidité de la
cave serait dy faire un
plancher de béton : elle vous
servirait ensuite comme en-
trepossge ou même, malgré

son peu de hauteur (vous

pourriez la creuser un peu)
comme boutique,

Si vous ne voulez pas fai-
re ces frais, recouvrez le sol
d'une toile Visqueen de pe
lyéthylène; vous couperma
une grande partie de l‘hemi-
dité venue de ia terre. il y
aurait bien aussi l‘isolation
du plafond de cette cave avec

de la laine minérale placée
entre les solives et du papier

d'aluminium sur toute la sur-

face.

Ah! les cloportes!
Je voudrais que vous veniez

à mon aide. Ma maison est de
stuc, le solage de bois, la
cave de terre. Je chauffe avec
un système central (trés sec),
ce qui n'a donné aucun résul-
tat. Le printemps, surtout,
nous avons des “bibites” dans
la cave, mais elles montent
dans la maison et meurent.
Ce sont des “bibites” grises
avec beaucoup de pattes. Je
voudrais m'en débarrasser.
Pourriez-vous m'aider.

Mme JL. Iberville

Vos “bibites” sont fort pro.
bablement des cloportes. Vé-
riflez dans le petit Lerousse,

à ls page 220, vous verrez
lo portrait de ces ‘’jolies” bé-
tes qui ont fourni à un auteur
contemporain le titre d'une
de ses pièces de thébtre.

Ces cloportes vivent surtout
dans les endroits humides.
D'après M. Dubrevil de P.C.O.
Service, vous n'avez qu'à sur-
cheuffer votre maison pen-
dant quelque temps ou qu'à |
enlever l'humidité par aéra-
tion, pour vous débarrasser
de ces “bibites”. Si elles sont
récalcitrantes, faites des ap-

plicetions de Chiordane à 2%
aux endroits où les cloportes |
prolifèrent. Votre  solage

étant de boit, c'est fert pre-
bablement la couse de votre

populerité auprès des clopor-
tes qui aiment le bois humi-

de d'amour tendre.

 

LA FAIRIL, MUNTKEAL, SLMAINE Du 4 AU 10 MARS 1965 /9

par andré daveluy

Abat-jour en fibre de verre
Q.— Jai une lampe de

plancher qui est encore à la
mode, mais j'ai un problème
avec les abat-jour qui sont
trés jaunis. 1s sont en fibre
de verre. Auriez-vous un
moyen à me suggérer pour
les faire blanchir ? Gigi

R.— Rien à faire, pauvre
Gigi ; essuyez l'abat-jour avec

un linge humide et un dé

tergent ou faites-lui une pe-
tite jupe de mousseline, de

paille ou de ficelle badigeor-

née à ls gomme laque.

Quand un homme

change d'idée
J'ai une assez grosse mai-

son de 10 pièces. Toutes mes
portes, les cadres de portes,

les panneaux d'armoires et le
cadrage sont en bois naturel.
Ça fait huit ans que nous
sommes construits alors les
panneaux sont devenus foncés,
Nous avions donné une cou-
che de peinture blanche et
essuyé et, aprés, verni. Je
voudrais remettre le bois pâ-
le, comme au commencement.
Que me conseillez-vous ?

dai un ameublement de
chambre blanc crème. ll! a
été acheté comme cela. Ma
fille voudrait le mettre brun
foncé. Que dois-je faire et
quelle sorte de peinture ache-

ter? Lionel, de Quebec.

Le bois qui a été peint
blanc, essuyé et verni et que
vous voulez rendre à sa cou-
leur première doit d'abord
être décapé pour en enlever
le vernis. C’est d'ailleurs ce
dernier qui a pris une teinte
plus foncée, avec les années.
Si, après aveir enlevé ce
vieux vernis, veus n'avez pas
la couleur désirée, veus pou-
vez traiter votre bois à l'aci-
de oxalique pour le faire

blanchir. En voici la recette:
4 onces de cristaux d'acide
oxalique dissous dans vne pin-
te d'eau très chaude. Soyez

prudent, Cette solution est un
poison violent qui attaque les |
mésux. Préparez votre mé-
lenge dans un récipient de
verre, Ce décolorant est
quand même assez faible. Si
vous désirez un produit plus
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La maison de confiance où le propriétaire et le bricoleur

sont assurés de se procurer tout ce dont ils ont besoin.
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OUTILS et ÉQUIPEMENT j
LA MAISON, L'INDUSTRIE LA CONSTRUCTION

273-261 &D
5272 Bout.sT-ST-LAURENT
te votre PET
husqu'à Bh. p.m, 

fort ot plus efficace, achetez
de l'hypochiorate de sodium

. (de l'eau de javel con-
centrée) qu'on trouve égale-
ment dans le commerce sous
Je nom de Bleach à plancher.
Ces traitements finis, lavez à
l'eau claire et assèchez à fond

avant d'appliquer quoi que ce
soit d'autre. Si vous désirez
un fini lustré pour vos boise-
ries pâles, employez un li-
quide plastique & base d'ura-

thane. C'est trés résistant et
ça ne fonce pas en plus de
se laver à l'eau et au savon.
Pour l’ameublement de

chambre, il faudra également

décaper le bois, puisque votre
fille veut en changer la cou-
leur. Ceci fait, au lieu de pein-
turer, ce qui serait domma-
ge, utilisez une teinture à
base de cire comme par ex-
emple le Cabot Stain Wax.

Demandez à votre mar-
chand de vous montrer des
échantillons des couleurs 0-7,
0-8, 0-17 ou 0-19 puisque vous
désires un fini brun foncé.
Vous n’aures que Fembarres
du choix. Cette teinture-cire
s'applique facilement, en un
mouvement de rotation: on
la laisse pénétrer dans le
bois (quelques minutes, dix
environ) puis on astique, tou-
jours en un Mouvement
rotatif.

CIMENT PREPAR:

1000 USAGES

BLANC OU
REGULIER
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CIMEXY

BLANC et en GRIS régulier
dans les 3 compositions soit
mortier, ciment-sable et béton.
CIMEX BLANC peut être em
ployé partout où un ciment

; blanc serait préférable au
gris en apparence.

AIRMAT CORPORATION LTD.
Montréal — 272-0041
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courrier
Jeauté

par monique pedley
Comment amincir et raffermir jambes et cuisses ?

Chantal R.

Pour amincir (quoique difficiles, il existe certains
exercices et massages. Tout studio de beaute pratiquant le
Maussauxe du corps vous renseigners. Pour raffermic. (a
natation, la dunse, le tenais, la bicyclette.

Quels conseils me donneriez-vous pour faire disparaitre
des traces de masque de grossesse ?

Mme R. Boulet.

Helas, H n’y a rien à faire. Je ne puis que vous
conseiller de couvrir le tout avec un fond de teint foncé
LU existe en Italie et aux Etats-Unis la méthode d'abrasion.
Uneroulette de papier sablé est passée sur le visage, celui<i
suisne abondamment. C'est une méthode barbare, mais la
seule efficace.

À celles qui signe “J'ai pas fini”, "AL" et “Espoir”.
Vos questions relèvent du domaine de la médecine. -S: je
M'aventurais d'y répondre, je serais sur terrain ‘ glissant
si humide *!

©

J'ai beaucoup de duvet sur les bras et voudrais trouver
un moyen d'exposer mes bras. Que faire ?

 

Nathalie.

De la crème évilatoire à domicile, ou de la cire
épilatuire à l'institut. Vous pourriez également décolorer
ce duvet, mais blond où brun, duvet reste duvet. J'aime
autant la première solution.

e

Une cicatrice à la figure laisse-t-eile sa trace
indéfiniment ?

Une qui attend impatiemment se réponse.

Une cicatrice s’estompe avec le temps. Si l'on s'y prend
à temps, les massages sont d'un grand secours. Et puis il
y a la chirurgie esthétique. Pour le visage, je crois que ce
serait méine un devoir de voir un chirurgien.

J'ai la peau du menton flasque et plissée, que faire ?

52 ans.

Portez une mentonnière le soir. Des ampoules et crème
spécialement étudiées pour le menton complémentent ce
traitement. °

Quels sont les exercices pour malgrir du ventre ? Je
mesure 5'2° et pèse 130 livres. Je ne veux pas maigrir.
Men mari me trouve très bien ainsi, mes chairs sont restées
formes après 4 enfants.

Gisèle.

Si votre mari vous trouve très bien comme cela, je ne
vois pas du tout où est le problème !

Est-ce vraiment nicesssire de mettre de l'œuate dans
tes oreilles lersque je me fois sécher les cheveux Ÿ Je sois
que les coiffeurs insistent beaucoup sur ce point.

Pour que mes cheveux soient moins gras, que faire ?
Les laver plus souvent ?

F. Michaud, de Saint-Clément.

Je ne sais si la méthode de l'ouate est propre à Saint-
Clément, mais à Montréal je n'ai jamais vu qu'on mettait
de l'ouate dans les oreilles des patientes. Je dis “patientes”,
parce que j'aurais l'impression d'avoir les oreillons chaque
fois que je me ferais coiffer.

En lavant vos cheveux plus fréquemment, Hs graisseront
plus encore. Essayez un shampooing pour cheveux gras.

Je veus écris au swjet de mon nez qui eet plus gree
d'un côté que de l'autre. Comment pourrais-je maquiller
ce défour ?

Mi-juillet.

En principe, avec un fond de teint foncé sur la partie
plus épaisse. II vaudrait encore mieux consulter un
chirurgien esthétique pour une intervention.

 

Pour leurs problèmes de beauté et d'esthé-
tique, nos lectrices sont invitées à consulter
Monique Pedley, esthéticienne -visagiste,
Fernand Aubry, Edith Seret, en écrivant au
Courrier Beauté, LA PATRIE, 180 est, rue

Sainte-Catherine, Montréal.

Le pamplemousse en

|des raisons pour les.
quelles ont peut habituelte-

mest se procurer le pample-
mousse aux comptoirs à fruits
frais, c'est qu'il n'est pas né-
cessaire de cueillir ce fruit
dès qu'il est mûr. On peut le
conserver longtemps accroché
à l'arbre pourvu que le temps
soit frais, mais non pluvieux
ni gelant. Si renversaut que
cela soit, il y a des endroits
du Sud de la Californie où le
pamplemousse peut demeurer
dans l'arbre de 13 à 17 mois,
et même davantage. Tant la
sucrose que les sucres réduc-
teurs tendent à augmenter
pendant que le fruit s'agrippe
à l'arbre.
Notre consommation de

pamplemousses au pays a

BARRARABARA

GASTRONOMIE

AAVEON

doublé et redoublé plusieurs
fois depuis le début du siè-
cle. La principale raison, c'est
que le pamplemousse devient

de plus en plus délicieux et
sans pépins. Les nouvelles
plantations sont presque en-
tièrement composées de va-
riétés sans pépins, et plu.
sieurs des vieux arbres des
variétés à pépins sont culti-
vés de façon à les convertir
en des variétés sans pépins.

Le pamplemousse est une
bonne source de vitamine C,
la moitié d’un fruit de 5 pou-
ces fournissant plus que la
Quantité d'acide ascorbique
recommandée chaque jour
par un aduite moyen. Lors-
qu'on achète les pamplemous-
ses à la livre, il faut compter
environ 1% portion (d'une
demi-tasse chacune) par li-
vre de fruits ainsi achetés.

Anneau de crevettes
garni d'une salade de
pamplemousse et
d'avocat

2 enveloppes de gélatine
non arometisée

13 tases d'eau troide
! tasse d'eau bouillante
2 €. à table de sucre
Ve à table de paprike

Ve €. à th6 de sel
He tasse de jus de parple-

meusse frais
4e. à table de jus de cl

tron frais

12 tesse de mayonnaise
2 tosses de dés de crevet-

tes pelées et déveinées
Ya tasse de dés de céleri
Sections de 2 pamplemeus

ses frais
V avecat moyen, pelé et
tranché

Verdures à selade

Amollir 1a gélaline dans
l'eau froide. Ajouter l'eau
chaude et brasser jusqu'à ce
que la gélatine soit dissou-
te. Y mélanger le sucre, le
paprika, le sel, ainsi que les
jus de pamplemousse et de
citron. Rétrigérer jusqu'à ce
que le mélange commence à
prendre. Y incorporer la
mayonnaise, les crevettes et
le céleri. Verser dans un mou-
fe huilé de 5 tasses. en for
me d'anneau, Réfrigérer jus-
Qu'à ce que le salade coit fer

grande
TA 

 

me et préte à servir. Déverser
sur un plat à servir. Garnir

le centre de sections de pam-
plemousse et de tranches
d'avocat. Garnir le plateau
avec des verdures à salade
et d'autres sections de pam-
plemousse. Servir avec de la
mayonnaise.

Denne de 6 à 6 portions.

Variantes de
pamplemousse frais
Couper un pamplemousse

frais en deux sur le travers.
Enlever les pépins. Passer un
couteau pointu tout le tour
à l'intérieur de la pelure,
dégageant cette dernière de
la pulpe. Dégager la pulpe de
la membrane, en divisent les
sections. Couper le centre au
moyen de ciseaux ou d'un
couteau tranchant. Seupou-
drer chaque moitié d’une
cuillerée à thé de sucre, si
on le désire, ou utiliser l'un
des ingrédients suivants :
1 e à thé de grenadine
Ve d thé de gelée à le

Vc d thé de miel
1 € à thé de sucre brun

Salade de
pamplemousse
et d'avocat frais

3 pemplemeutses frais
1 avocat frais
Jus de citron trois
Dés ou boules d'avocat

2 e. à table de jus de
citron frais

tenue

 

 

Remplissez cet anneau d'une salade de sections de
pamplemousses et de tranches d'avocats frais.

Quelle élégance pour un mets de partie! …

Ya tasse de jus de

pamplemousse frais
V €. à table de miel

Couper le pamplemousse
en deux sur le travers. Enle-
ver la membrane entre les
sections. Enlever le centre et
dégager les sections du zeste.
Lever l'avocat, le couper en
deux et en enlever le noyau.
Couper l'avocat en morceaux
de mème dimension et de
même forme que les sections
de pamplemousse. Brosser
avec le jus de citron. Placer
4 ou 8 sections d'avocat sous
forme de patron entre les
sections de pamplemousse.
Remplir les centres de dés
ou de boules d'avocat. Com-
biner le jus de citron, le jus
de pamplemousse et le miel ;
battre au batteur rotatif;
verser une c. à table de ce
mélange sur chaque portion.
Rendement : 6 portions.

Salade de
pamplemousse frais
et d'oignon

2 pamplemousses frais,
moyens

1 gros cignen rouge, doux
Verdures à salade
Apprêt à la française

Peler le pamplemousse,
s'assurent d'enlever toute la
partie blanche de la pelure.
Couper en sections. Bien
égoutter. Disposer sur des
verdures à salade, en alter-
nant avec des tranches d'oi-
gnon. Servir avec l'apprit A
la française.
Rendement : 6 pertions.

Vinaigrette au
pamplemousse
frais

Va tasse d'huile d'olive ou à
salade

2e à thé d'oignon frais
rèpé

V € à thé de ciboulette ha-
chée (facultatif)

Ve à thé de cépres he-
chés

2e. à thé de persil frais
haché

2e à teble de relish ve
marinades

Ya €. à thé de sel

Ye e à thé de poivre noir
meulu

Ya e. à thé de peprike

2 c. à table de jus de pam-
plemeusse frais

Ye à table de vinaigre de
vin

2 pamplemousses frais,
moyens

Combiner l'huile, l'oignon,
la ciboulette, les câpres, le
persil, le relish de marina-
des, le sel, le poivre noir, le
paprika, le jus de pample-
mousse et le vinaigre de vin.
Battre au batteur rotatif. Pe-
ler le pamplemousse, en ayant
soin d'enlever toute la por-
tion blanche. Brisee le pem-
plemousse en sections et en
enlever la membrane. Ajou-
ter la sauce vinaigrette. Ré-
frigérer 30 minutes. Servir
sur de la laitue. Garnir de
lanières de piment vert & de
piment rouge.

Denne 6 portion.

#

¥
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nde DEMANGEAISONS
SEPTA ‘Les défauts cutanés du visage ou du corps,

eezxéma, boutons. rougeurs, desquama-
tions, démangesisons. pied d'athiète, sont

 

AGIT VITE vite soulacés par NIXODERM. Action
Ansiseptique cicatrisante. Donne une peau

a # plus doucs et un teint plus net, Deman
ND ET BIEN ides le savon et )'onguent NIXODERM à

| à N —— votre pharmacien. Revitalisez votre beau.

3 Agréable ov pels

DE MICHEL SERVAN

D'où vient la mauvaise haleine ?

A part le foie et les sinus, quelles peuvent
être les causes de la mauvaise haleine, si les

dents sont en parfait état. Merci pour vos bons
conseils et longue vie à votre courrier si utile.

(Malheureuse, Montréal)

Il y a de multiples autres causes, ne serait-ce
que la gorge, le nez, le tube digestif en son

entier, et des troubles endocriniens, ovariens, uté-
rins, etc… Faites-vous donc examiner, bon Dieu,
et ne faites donc pas de médecine vous-même.

 

QUESTION : Je voudrais sa-
voir si une personne souf-
frant de troubles glandulai-
res doit être opérée ou trai-
tée avec des piqûres. Et
pourriez-vous me donner

l'adresse d'un spécialiste en
glandes et me dire le prix
qu'il va charger. Je veux une
réponse sur le journal.

(Mme J.-H., Senneterre,

Abitibi}

REPONSE : Il n'y a pss une
glande, mais des glandes dans
l'organisme et, piqûre ou
opération, tout dépend de la
glande qui est malade et de
quoi elle souffre. Quant aux
spécialistes. demandezen la
liste au Collège des Méde-
cins, 1996 ouest, rue Dorches-

ter, Montréal. Pour leurs prix,
personne ne vous le dira

autre que le médecin lui-
même à qui vous vous adres-
serez qui saura, lui, ce qu’il
va vous faire. Les prix d'un
spécialiste ne sont pas fixés

ceux d'une boîte de
fomates au centre d'achats,
qui sont toutes les mêmes,
tandis que vis-èvis d'une
glande ou de plusieurs glan-
des, tout dépend de ce qu’il

y à à faire.

 

 

 

QUESTION: J'ai 28 ans, deux
enfants et ne suis pas plus
développée du buste qu'une
petite fille de 10 ans. Suis-je
trop âgée pour aller voir un
spécialiste des glandes ?

tAnxieuse de savoir,
Montréal)

REPONSE : Un spécialiste des
glandes ? Inutile. Allez done
voir plutôt un chirurgien

(femme ou homme) qui fait
de la chirurgie esthétique.
 

—————————
QUESTION : J'ai 30 ans et
ai fait une phlébite qui sem-
ble s'être peu arrangée. Mais
les veines qui communiquent

avec la veine ayant été mala-
de, commencent aussi à ap-
paraître. Faut-il les enlever
tout de suite ou garder une
jambe et un pied déformés.
On me dit que si je me fais
opérer je ne serai pas mieux
qu'avant l'opération. Que
faire ?
(Très inquiète, Shawinigan)

REPONSE : Je n'en sais rien
et ne puis rien vous dire
sans vous examiner. Et com-
me je ne suis pas chirurgien,
je vous conseille d'aller en
voir un et c’est fui qui juge
ra ce qu'il faut faire...

QUESTION: J'ai 23 ans et je
veux me marier. Mais comme
je me suis masturbé ‘aujoure
d'hui je suis guéri), un prê-
tre m’a dit qu’en me mariant
je pourrais affecter la santé
de mes enfants et mon coeur.
Tout ce qu'on m’a dit à mon
examen médical, c'est que
j'étais nerveux. Je ne suis
pas circoncis et j'ai déjà eu
les orcillons. A part cela je
me sens bien.

(Un qui s'inquiète,
Beauharnois)

REPONSE : Celui qui vous a
raconté pareilles sornettes,
prêtre ou non, est un imbé-
cile qui n‘y connaît rien. Ma-
riez-vous et le plus tôt pos
sible, car tout ce que vous

me racontez en plus de votre
question est parfaitement nor-
mal, et il ne faut pas vous
inquiéter, je ne peux le répé-
ter ici. Mais ce qui vous
manque est un peu d'éduca-
tion sexuelle.

 

QUESTION : J'ai les talons,
les paumes, très secs, ce qui
produit des fissures qui me
font souffrir. Y a-t-il quelque
vitamine qui me manque À
mon système ?
(Robert Lizotte, St-Hyacinthe)

REPONSE : Non, autrement
votre peau serait par ailleurs
affectée. Pour les mains, c'est
le lavage trop fréquent à l’eau
et au savon qui les rend ainsi.
Paumes of mains peuvent
revenir à la normale avec des
frottages deux fois par jour
au cold cream et abondam-
ment.

 

QUESTION : Les bébés peu-
vent-ils souffrir d'allergie ?

(Juliette, Québec)

REPONSE : Cortes, of deman-
det-le & n'importe quel pé-
diatre.

 

 

QUESTION : On parle beau-
coup depuis quelque temps
de certaines réactions causées
par toutes sortes de médica-
ments. Sont-ce les hommes ou
les femmes qui en ont da-
vantage ?

(Joséphine Latour,
rue St-Hubert, Montréal)

REPONSE : Les femmes, cela
c'est sûr. D'autant plus que
ce sont généralement les fem-
mes qui se bourrent le .plus
de, mégdicoments

 

  
QUESTION : J'ai été opérée
pour un goitre et je suis
maintenant portée à engrais
ser pour la moindre des cho-
ses. J'ai trois enfants et je
pèse 129 livres. J'at eu de
plus des hémorragies pour
lesquelles j'ai eu un curetage.
Après six mois de bien-être
cela a recommencé et je me
sens inquiète. J'ai téléphoné
à l'hôpital pour avoir les rap-
ports de mon opération, on
ne m'a jamais répondu.
Qu'est-ce qui se passe?

(Grosse gorge de Montréal

REPONSE : Voyez un inter
niste, Jamais un hôpital ne
donnera de rapports d'opéra
tion & un particulier, parce
Qu'il ne serait pas compris.
Si vous avez un médecin, lui,
il écrira pour le voir et pourra
savoir ce qu'il en est. Encore
une fois, “check up” ne veut
rien dire. Voyez donc un
Inferniste qui s'occupera de
votre santé.
 

 

QUESTION : J'ai 22 ans, pèse
180 livres et ai six pieds. Mais
je songe à marier. Malheu-
reusemept je constate que
j'ai le pénis peu développé.
Y a-til un moyen pour que
je ne sois pas ridicule aux
yeux de ma future femme.
Hi y a tellement de garçons
qui disent que ce n’est pas
normal.

(Jules Çésar, Ayersville)

REPONSE : Mon petit vieux,

vous êtes dans l‘erreur et, si
le peux vous tirer d‘embarras,
dites-vous bien que vos petits
amis sont des vantards. Si
vous voulez m'en croire,
quand vous irez en ville (Qué-
bec et surtout Montréal),
allez dans un musée pour voir

des sculptures ou dans une
bibliothèque pour voir des
livres d'art, et vous verrez
que les “Adonis” qu'on y
montre et qui sont les plus
beaux chefs-d'oeuvre, ne sont
pas comme vos amis vantards
disent. Ce sont ces derniers
qui sont les malheureux et
qui font rarement un mariage
heureux.
 

 

QUESTION : J'ai 21 ans et
suis végétarien. Y a-t-il une
association de végétariens à
Montréal, car j'aimerais ren-
contrer une jeune fille végé-
tarienne.

(Jean-Claude M., Iberville)

REPONSE : J'ignore ce que
vous me demandez et je tiens
à vous dire que ce courrier
n'est pes une chronique du
coeur, ni des végétariens.
 

 

QUESTION: Est-11 vral
qu’avoir une rétroversion
utérine rend la grossesse im-
probable. Et que faut-il faire
pour devenir enceinte ?

‘Raymonde, Sept-Iles)
REPONSE : Voyez un gyné-
cologue, c’est la meilleure des
solutions, Quant à ce que
vous me demandez dans une
dernière question que je ne
peux reproduire ici, essayez-
les toutes et le plus souvent
possible. -

 

QUESTION: Je n'al que 25
ans, et mes menstruations
n’arrivent à marcher souvent
qu'à tous les 4 mois. Ce n’est
pas possible que ce soit mon
retour possible. Que faire
pour me régulariser, que
prendre ? J'ai aussi des bou-
tons et suis très nerveuse.
Répondez-moi et longue vie
à votre courrier.

(Claudette P., Montréal)

RÉPONSE:
une irrégularité de son cycle
of même un arrêt complet
pour toutes sortes de raisons.
M faut alors se faire examiner
et en trouver la cause. C’est
ce que je vous conseille. Dans
ce courrier, nous ne donnons
aucune prescription ef ne
conseillons aucun médica
ment, Nous ne sommes plus
à l'époque de nos arrière-
grand-mères et toute la mé-
decine croit ferme que lors-
qu'il y a un trouble organique
il y a une cause différente
pour chaque cas, Encore une
fois, quand on a un trouble
comme le vôtre et même tout
autre trouble, il faut voir un
médecin. Ici je vous conseille
un gynécologue.

 

QUESTION : J'ai 14 ans, et
je n'ai pas le buste déve-

loppé, ce qui me gêne beau-
coup devant mes amies qui
ont une silhouette harmo-
nieuse. Que faire ?

‘Juliette, Québec)

REPONSE : Rien. Attendez
de vieillir. Croyez-vous que
Brigitte Bardot, Marylin Mon. 6
roe, Martine Carol avaient un
buste à 14 ans? Vous êtes
tinglée de vouloir à votre
âge ne penser qu'à être “pin
up”. Et vos amies qui sont
si harmonieuse, comme vous
dites,tâchez de les voir après
quelques maternités. Tandis
que vous, vous avez des char-
ces que “ça” pousse alors.
Non, mais...

C BUREAUX
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mesure que l'état du pied »'i

On peut avoir |

& Senécal

OPTOMETRISTES

876 est, rue SteCatherine — Suite 214 — Montréal 24

SPECIALITES :

Pour rendez-vous, 268-2217

 

PIEDS FAIBLES... À
PIEDS PLATS...

ARCHE FAIBLE

Sœulagement complet et corrretion apportés
avec les suppurts de l'arche du Dr Schall,
Ajiatement précie par des experts, pour
répondre nux exigences de chaque che, À

‘améliore.

@ Ajustement de chaussures pour cas difficilre

@ Service Compiet do Pedicure @ Conseils uratuite d'Experts

1410, rue WOLFE(-oin Ste-Catherine) LA. 1-0580

Portez confortablement

VOTRE DENTIER
Voici un moyen agréable de sup-

primer la gêne causée par un den-
tier trop grand. FASTEETH, une

| poudre améliorée dont vous sau-
poudreg légèrement vos dentiers. en
rendra le port plus confortable. Ne
forme jamais pâte ni gomme, ne
laisse Aucun goût dans le bouche,
Formule alkallne (non acide) qui ne
sûrit pas, aseainit l'haleine. De-
ander PASTEETH dés œujoure

: d'hui, à tous jes comptoirs de pro
| duits phermaceutiques.

ASTHMEcolic
Etes-vous incapable de travaiiler ou
de dormir parce que vous tousser,
avez la respiration difficile où ent
‘coupée? Prenez les RAZ-MAH
EMPLETON preparés spécia

ment pour aider ceux qui soutfre
d'asthme à respirer ptus librement
afin de pouvoir travailler et dormir
plus à l'aise. Seulement .85c et $1.65
partout où l'on trouve des produits
pharmaceutiques.

|

  
    

THES. 4F

L'IRRITATION
de la VESSIE

of |peut troubler le sommeil |
Après 21 ans, deux fois plus de femmes
aue d'hommes souffrent d'irritations uri- |
naires cautées par un microbe, l'escheri-
chia coît. Pour combattre rapidement lea ||
douleurs musculaires et le manque de |
aommell dus aux irritation des reins et de |
Is vesaie. essayez de prendre 2 comprimés
CYSTEX avec un verre desu, J fois par
Jour. pendant quelques jours. En plus de
ses propriétés antiseptiques, OYBTEX est

{ aussi un anaisésique qui soulage les dou-
Jeurs rhumatismales et sciatiques. maux
de téte et de dos. et douleurs musculaires,
Procurez-vous CYSTEX chez votre phar-
macien, Vous vous sentirez vite mieux.

Coussinez chacun
de vos pas!

Semelles
intérieures
AIR-PILLO

DrScholl

Coussinez vos chaussures|
pour un plus grand confort
Des orteils au Lalon, vos pieds
Tepuseni sur des milliers de munus-
cules cellules en mousse de later.
ce qui coussine chacun de vonpat |
Procurez-vous les semelles Aur-
Pita Dr, Scholl. Eiles aliégentla
pression sur ies nerfs des pieds et
soulagent les callosités doulou-
reuses. La marche devient moins
pénible. Elles ixoient contre la
chaleur ou le froid. Lavables.
Toutes pointures, pows hommes
et dames. En vente partout.

P.S.Portez des semelles intérieures AIR PILLO
dans vos chaussures trop grandes, usées ou
déformées; elles vous (ront wueus et vous
moschorez mieux!

OTaId
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la romped + tuétal Lydia

Le malaise de la
ménopause soulagé
dans de nombreuses
épreuves cliniques!

+ apporté, dans
de nombreux ux bouffées de
chaleur, À la débilité et ls nervosité 1

Dans deu épreuves clinique» oû l'on 8
employé Le composé végétal Pinkham,
une fenume Bprès l'autre souffrant de
bouffées de chalrer et dr sympidmes
nerveux provenant de IM ménopause 8
ébrouvé un soulagement bienfaisant,
Vous pourriez, vous Bussi, Éprouver ce
soulatement sasible, Comme des mil-
Vers l'ont constaté, le composé Plakham

   

  

 

  

 

agit par le s)slème Derveux sm
que pour soulager te malaise.
mers souffrir inutitement ?

 

À votre pharmacien, Voyez par
même sf vous ne pouvez échapper à
la plus grande partie du malaie que
enusent les bouffées de chaleur ot 1e
nervositd durant Age reitique *

 

Les premieres lois que j'ai pasié
& Helene je me sentaiy rough tel
lement J'étais géné. J'avais au vi
sage de vilains boutons ei points
noirs el aurais donné cher pour
m'en débarrasser. j'ai connu grace
à vous la crème ACNEMYCIN con-
tre boutons pointe noirs et

s plus brave pout

 

Ludger

M n'y a pas que le maire de
Granby qui soit fier de sa ville,
les pharmaciens aussi. L'un
d'entre eux me l'a fait connal-
tre, Cet endroit n'était pas

tellement plus qu'ailleurs puur-
vu par ln nature : seulement
lex gens du lieu se dévouent par
eux-mêmes à faire grandir leur
ville et à l'embellir. Parfois
quand la besogne reste à faire,
même si on a des ennuis de
digestion à cause des aliments
gras, on continue. Seulement,
an prend un comprimé KETO-
BYL qui aide à faire passer les
aliments gras,

Le soleil se couchait quand

J'ai quitté Granby. Mails dans
de nombreux foyers, une heure

avant la nuit, on infusait du
bon THE DES CARMELITES
pour aider à terminer la diges-
tion et à jouir d'un sommeil
réparateur.

M. Harry Mc.... un Ecossais
de Glengarry, Ontario, vient de
s'apercevoir de Juaique chose
après avoir utilisé les capsules
TETRAMINE contre Je ume
de cerveau. “Comme ces capsu-
les ont une action de douze
heures au lieu de trois ou qua-
tre pour les comprimés vrdinai-
‘vs, eels revient dire que Jal
wesoln de débourser pour trois
fois moins de capsules. En plus
de cela, je ne suis pas obligé de
m'épingler une ficelle à habit
pour me faire penser de prendre
Un nouveau comprimé au bout
de quatre heures”
Je crois aussi que mon cor-

respondant devrait tenir compte
de l'excellence de ces capsules
TETRAMINE.

 
*

le l‘attendaix depuis longtemps
et j'avais bien l'intention de la
gronder. Quand elle ezt arrivée,
son sourire était si tendre, elle
sentgit si bon EAU DE FLORIDE
Murray and Lonman que je n'ai  

JACQUES
SENECAL, op.

EXAMEN VISUEL
LUNETTES
VERRES DE CONTACT
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pu faire autrement que f'embras-

ser.
Francois P., de Duvernay

*
Chaque fois Jue Je reçois du

courrier de Valleyfield, cela me
fait chaud au cœur. J'aime rette
delle ville. A part cela, quand
les lettres sont signées Juliette,
t'est encore plus charmant
parce que toutes les Juliette
que rat connues sont des fem-
mes délicieuses. Bortez Juliette,
Yopes comme la Baie St-Fran-
cols eat belle, voyez comme les
ens sont heureux à Valleyfield.
Four vous remonter prenez le
'ONIFER liquide.

*
A M CL, de Kisière-du-

Loup — À minuit, l'heure du
crime, dormez. A la longue c'est
meilleur pour la santé. Si occa-
sionnellement, le sommeil tarde,
prenez un comprimé SIESTAN.

*
A D.G., de Hawksbury.
Un peu comme le ferait une

série d'épices, le laxatif PRUNO-
LAX, compost de sept ingré-
dients végétaux à faible dose,

it simultenément sur les dif-
férents points de l'organisme

ue contribuer à terminer la
onetion digestive.

 

Adresnes toute correspandsnce À 1  2870 eat, boul. Métropell
Mentréei
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LES MOTS CROISÉS
PE
HORIZONTALEMENT
1 — Etourdiment.
2 — Petit moine — Sectaire juif qui re-

jette la tradition des rabbins et n'ad-
met que l'Écriture.

3 - Ames de choses placées les unes sur
les autres — Première partie du tu-
be digestif — Lettre grecque.

4 Métal jaune — Qui dépasse le volu-
me ordinaire — Partie intérieure cen-
trale d'un temple grec — Qui est
sans force, sans valeur.

5 Serpent venimeux d'Asie et d'Afrique

— Fond des parcs à huitres — Fruit
de la ronce.

6 - Morceau de musique pour deux voix
— Ecclésiastique revêtu d'une haute
dignité dans l'Eglise — Destinée.

7 - Adoucir un aliment insipide ou amer
par du micre — Pronom personnel —
Cinquième mois de l’année.

8— Bords d'une rivière, d'un canal —

SOLUTION DU PROBLEME
DE LA SEMAINE DERNIERE
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L'enchère :

EST SUD OUEST

14 Passe Passe

Passe le Passe

Passe 34 Passe

Passe Passe Passe

Entame : Quatre de trèfle.

La différence entre un joueur de bridge ordinaire et
un expert est réellement trop petite pour être discernée

Inflammation des synoviales du poi-
gnet — Employe dans l'etude d'un
officier public.

9—Causera unc irritation — Trait for-
mé d'une hampe en bois armée d'une
pointe.

10— Tissu de laine grossier — Action de
sortir du repos — Mauigre, décharné.

11 — Point que l'on vise — Que nous ap-
Portons en naissant — En les.

12 - Plantes ligneuses — Symbole clumi-
que de l'argent —— Mammifère ron-
geur hibernant d'octobre à avril.

13 — Préfixe privatif — Liquide insipide
~ Charge d'un âne — Homme libre
qui, sous les Mérovingiens, avait pré-
té serment de fidélité au roi.

14 — Récipient en terre réfractaire — Bi-
cyclette — Dire qu'une chuse n'existe
pas.

15-- Action d'errer çà et là — Préfixe pri-
vatif — Qui annonce de \a gaieté (fém.).

16— Objectif de trés grande distance fo-
cale, pour photographier des objets
très éloignée Saison.

17 — Possessif pluriel — Chemin bordé de
maisons — Viscère double — Présen-
tesnent.

VERTICALEMENT
1— Qualité de ce qui ne peut être pesé.
2—Qui u les cheveux noirs et le teint

brun — Aller, en anglais — Sans
mouvement.

3— Poil garnissant le bord des paupières
— Plante vivace poussant sur les toits,
les murs, etc. — Marque le superlatil.

4— Fleuve de Russie qui se jette dans la
mer Blanche — Action de lire — Sym-
bole de l'aluminium.

3 — Conjonction négative — Variété d'ar-
gile riche en hématite — Ticer aprés
soi.

6— Bâtiment gréé en cotre — Gérant ve-
race — Possédé — Partie du corps qui
joint la tête aux épaules.   
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7 — Terres entourées d'eau — Avis préa-
lable — Tout petit enfant.

8— Partie supérieure convexe d'un objet
— Mesure agraire (pl) — Préposition
— Deux voyelles.

9 — Exprimer par des paroles ou par écrit
-—- Spécialiste en matière de finance.

10— L'apôtre des gentils — Obligation de
fidélité envers une nation, un souve-
rain.

11 — Fait de répéter machinalement les
paroles entendues, au lieu d'y répon-
dre — Préposition — Symbole du ti-

tane.
12— Peintre de genre hollandais (1632-

1693), élève de Rembrandt — Pronom
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personne] — Démonstratif — Nom de
l'Irlande.

13 — Unité de travail mécanique — Huile
sulfureuse, extraite d'une roche bitu-
mineuse — Arbre toujours vert.

14 —Lésion de la peau de couleur noire
ou rose — Pluriel de leu — Pont de
Paris.

15— Symbole du titane — Odeur qui s'ex-
hale de certaines substances végéta-
les ou animales — Ravager.

16 — Commandant d'une trière — Ce qu'on
doit.

17— Manoeuvre, en Amérique du Sud —
Contraction convulsive de certains
muscles — Attendues.

PHILATÉLIE
latélie peut tirer de la cons
truction d’un pont. Le 21 no-
vembre dernier, on inaugurait

à New York le pont Verra-
zano qui relie Brooklyn à Sta-
ten Island. Le diagramme est
tracé sur le timbre de 5 cents
des Etats-Unis que nuus illus-

 

 trons en première place. Leà première vue. L'une des caractéristiques de l'expert,

c'est de pouvoir deviner ce qui passe dans le cerveau de
ses adversaires.

Ainsi, il peut déterminer la meilleure technique à

employer dans le jeu de ses cartes. La donne de cette

semaine présente un intéressant duel entre Est et Sud.

Les enchères sont normales. Le double de Nord est

routinier, et Sud y va aisément à la première ronde, afin

de déterminer si le double est légitime ou si Nord ne veut

qu'empêcher l'adversaire de réussir un contrat facile.

Quand Nord surenchère à deux carreaux, Sud s'aper-

çoit qu'il faut prendre Nord au sérieux, et il indique ses

intentions d'aller plus loin par une enchère à trois piques,

après quoi Nord saute à la manche à pique.

Ouest entame du quatre de trèfles contre le contrat
final. Est gagne avec le valet et joue le roi. Ouest joue son

trois de trèfles, et comme Sud avait joué le deux au pre-

mier tour, tout le monde sait maintenant qu'Ouest n'a plus

de trèfle.

Au premier abord, il semble qu'Est devrait continuer

à trèfle, avec son roi, dans l'espoir que son partenaire

pourra obtenir une surcoupe, mais Est sait que le décla-

rant coupera avec une haute carte et que, lorsque Ouest
NORD sera incapable de surcouper, la location du rol de pique

sera découverte.
Double Est encaisse donc l'as de coeur et continue à la cou-
29 leur, Avec seulement neuf atouts, la façon logique de pro-
4 a céder pour Sud serait de tenter une finesse à pique, mais

Sud s'arrète pour réfléchir.
‘Pourquoi Est n'a-t-il pas cherché à obtenir une sur-

coupe de son partenaire ?" se demande-t-il, et il conclut
que ça doit être parce qu'Est sait que Ouest ne peut sur-
couper. Ayant raisonné ainsi, Sud abandonne l'espoir de
réussir la finesse à pique et joue l'as, au cas où le roi serait
solitaire au jeu d'Est. C'est ce qui arrive, et le tour est joué.   

Pour faire contraste avec
ces timbres géants que nous
venons d'illustrer, nous illus-
trons les deux premiers tim-
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bres de 1a nouvelle série gé-
nérale de l'Algérie : 5 centi-
mes lilas, motoculture, 20
centimes jaune, industrie.
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Les ponts sont des oeuvres
d'art qu'il faut admirer, et
ils sont très pratiques. Nous
allons voir le parti que le phi-

nom de ce pont est trés bien
choisi: Giovanni Verrazano est
l'explorateur et navigateur
florentin qui découvrit en
1524 la baie de New York,
dix ans avant que Jacques
Oartier ne découvrit le Ca-
nada.

 

ITALIE
Comme l'Italie peut se glo-

rifier d'un tel fils, il n'est
pas étonnant que ce pays uit
émis, en même temps que les

 

Etats-Unis, une paire de tim-

bres identiques pour commé-
morer le même événement.
La partie gauche de ces tim-
bres est occupée par un mé-
daillon de Vorracamo, et le
reste, environ les deux tiers,
nous montre le pont, vu à
vol d'oiseau. Les valeurs sont
de 30 lires brun et noir pour
ta poste ordinaire, et de 130
lires vert et noir pour Le pos-
te aérienne.

 
 



 

VERSEAU
(21 jan. - 19 fév.)

 

Sentiments: Vous gar-
derez votre sang-froid
malgré une tempête dans
un verre d'eau. Une per-
sonne blonde s'intéresse
décidément trop à vos
affections.
Argent : Il faut longue-

ment réfléchir avant de
vous lancer dans l’entre-
prise qu'on vous recom-
mande. Un tracas d'argent
vous rendra la vie un peu
désagréable.

Santé : Les voies respi-
ratoires et les oreilles
auront à souffrir d'une
trop longue attente au
dehors. Vous ne prendrez
jamais trop de précau-
tions.

POISSONS
120 fév. - 20 mere)

Sentiments: Une sortie
imprévue ou une rencon-
tre vous sera bienfaisante.
Méfiez-vous des désirs
d'évasion, d'indépendance.
Un coeur fidèle s'attriste
de ne pas voir plus sou-
vent votre sourire.

Argent: Vous auriez
tort de vous opposer à
une initiative qu'on vous
propose. Une discussion
est à éviter si vous tenez
À voir réussir vos projets.

Santé: L'équilibre ner-
veux sera meilleur et
vous aurez plus de résis-
tance et d'endurance pour
faire face à vos obligs-
tions les plus importantes.

 

agUE,
Sentiments : Rencontre

mouvementée, avec échan-
ge de mots aigres-doux.
Un message ne donne pas
le résultat escompté. Vous
froisserez une personne
qui pourtant travaille à
un rapprochement.
Argent : Les ennuis fi-

nanciers seront de peu de
durée. Un ami ou parent
vous prépare une mouvel-
le réjouissance. Cela ne
veut pas dire qu'il faut
négliger votre travail.

Santé: Rien de grave,
mais un petit accident
vous menace. On dirait
des troubles provoqués
par Je froid ou les cou-
rants d'air.

eof TAUREAU
(21 avril - 20 mai)

Sentiments : Une parole
vous tapera sur les nerfs.
V:+s avez tendance à
vous fier trop aux appa-
rences. Des relations nou-
velles vous combleront de
satisfactions.

Argent: Un heureux
dénouement stimulera vo-
tre activité. Votre travail
est suivi mieux que vous
pensez. Il y a moyen de
trouver un passe - temps
qui ajoutera à vos reve-
nus.

Santé: Vos nuits sont
trop courtes, un repos
s'impose pour quelques
jours.  

 

18 GEMEAUX
(21 moi = 21 juin)

Sentiments: Vous né
gligez des rapports essen-
tiels avec parents et amis.
Une liaison nouvelle fera
beaucoup jaser. Il y à du
nouveau dans le domaine
de l'amitié, mais l'amour
semble ralentir. ;

Argent: Vous aurez à
vous occuper de détails
trop négligés dans le pas-
sé. Patience et diplomatie
vous ouvriront certaines
portes.

Santé : Un accès de fié-
vre vous menace, et il y
à des précautions à pren-
dre pour que ça ne soit
pas grave.

CANCER
Sentiments: D'heureu-

ses conversations vont
stimuler votre bonne hu-
meur. On vous témoigne-
ra de façon tangible des
sentiments d'affection.
Argent: Vous aurez

bientôt besoin d'une per-
sonne que vous critiquez
durement. Une transac
tion se révélera profita-
ble. Une invitation vous
met sur la bonne voie.

Santé : Votre corps est
très résistant, car vous
passez par une période de
très forte dépense d'éner-
gie. Un repos ne sera pas
de trop, mais ne faites
pas souffrir vos occupa-

LIONéæ
(23 juil, < 23 coût)

Sentiments: Une invi-
tation est agréable mais
aura des suites moins
drôles. Une parente se
mêle trop de vos rela-
tions amicales. L'amitié
peut vous mener plus
loin que désiré.
Argent : Influences sti-

mulantes. La situation
financière est sur le point
d'évoluer pour le mieux.
Défiez-vous des gens qui
cherchent à emprunter.
Santé: Votre nature

vive use vite la résis-
tance. Faites-vous des
réserves en vue d'une
prochaine entreprise qui
demandera beaucoup

BY VILAGE

Sentiments: Vous en-
trez dans une période de
grandes confidences, de
fortes joies intimes. Ne
laissez pas votre humeur
volage gâcher une belle
amitié.

Argent: Ne négligez
pas un avertissement, il
part d'un coeur sincère et
désireux de vous aider.
Un événement vous donne
raison pour craner.

Santé: Risque d'acei-
dent léger, comme une
brûlure ou coupure. Il y
à beaucoup d’imprudences
qui se commettent dans   tions ordinaires. votre famille.
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RO BALANCE
I 123 sept. — 22 act.)

Sentiments: Les in-
fluences astrales sont
pour une réconciliation.
Une vieille liaison re
prend consistance, et vous
devriez faire des conces-
sions.

Argent: Vous obtenez
les moyens de réaliser
lune de vos ambitions.
On ne vous dit pas toute
la vérité sur un prochain
changement d'occupation.

Santé: Grippe ou rhu-
me, on dirait que vous ne
soigner pas assez vos
voies respiratoires par ce
‘climat si désagréable.

SCORPION
(29 oct. ~ 23mev.)

Sentiments : Profitez de
l'occasion présente pour
vous faire pardonner cer-
tains écarts de langage.
Une personne châtaine
vous veut du bien, et vous
ne lui montrez que de
l'indifférence.
Argent : I! y a du nou-

veau dans le domaine pro-
fessionnel ou domestique.
Une personne d'âge mûr
à des projets pour vous et
il faut prendre tout ca
bien au sérieux.
Santé: Des soucis de

famille influent sur votre
humeur. Des médicaments
très simples pourraient
améliorer votre digestion.
Ne discutez jamais à
l'heure du repas.

 

 

ES SAGITTAIRE
(23 nov. - 21 déc.)

Sentiments: Une per-
sonne plus jeune vous
témoignera une gratitude
touchante. Une sortie tar-
dive n'a pas les consé-
quences qu'on craignait
dans votre famille.
Argent: "1 faut A tout

prix éviter de froisser
certaines gens qui vous
donnent des conseils. On
ne vous trouve pas assez

avare de votre temps.

Santé: Quelque chose
vous affectera la vue.
votre acuité visuelle sera
moins bonne. Il faut évi-
ter de trop fortes dépen-
ses de vitalité, surtout le
soir.

pan CAPRICORNE
(22 déc, - 20 jen.)

Sentim-nts: Il faut re.
fléchir aux conséquences
avant de poser certains
gestes. Une personne
blonde cherche à rire de
vous. Vous prenez trop
au sérieux les protesta-
tions d'amitié.
Argent: Une personne

qui vous fait souvent des
faveurs aimerait bien à
voir votre gratitude. Un
petit service en attire un
autre. Une personne âgée
cherche à vous aider.

Santé : Période de fati-
gue, de lassitude. Vous
trainez trop de soucis
avec vous, même au repas.
et la digestion s'en res
sent malheureusement.
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PSYCHIATRE
DEVANT
L'HOMOSEAUEL
PROFESSEURS: J. Lhermitte, Ombre-

danne, Ch. Larere, J. Gengoux,

docteur Le Moal.

INTRODUCTION du docteur J.-B.

Boulanger, professeur agrégé de

psychiatrie à l'Université de

Montréal.

DES HOMMES de science et des

moralistes nous expliquent la

psychologie de l‘homosexuel, cet

‘’aliéné”” de la sexualité.

UN LIVRE honnête, sain et franc

destiné à rendre de précieux

services aux homosexuels et à

ceux qui veulent les comprendre.

EN VENTE PARTOUT À $1.50

 

DEPOSEZ ET POSTEZ

LES EDITIONS DU JOUR

a/s La Patrie
180 est, rue Ste-Catherine, Montréal—861-2701

Veuillez m'expédier .... exemplaire(s) de ” LE
PSYCHIATRE DEVANT L'HOMOSEXUEL ‘ au prix

de $1.50 l‘exemplaire.

Ci-inclus $ eo cesosonsrssrssneracanc00
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LIVREn marche

Les LIVRES
avec les petits pois

ES AUTORITES de notre
province cherchent par

plusieurs moyens d'intéresser
les gens à fréquenter les bi-
bliothéques publiques. J'en
suis et comment! Cependant,
pour beaucoup de personnes,
ce genre de bibliothèques est
considéré comme un sanctuai-
re ou seuls les initiés s’y re-

trouvent. La plupart du
temps, c'est vrai. . . On peut,
à tort ou à raison, être inti-
midé par l'aspect austère des
lieux. D faut plus que des
bonnes paroles et des subven-
tions: une démocratisation
s'impose. J'ai ma petite idée
là-dessus que je voudrais ex-
pliquer ici. . .

Le publie devrait avoir la
possibilité de s'initier lui-mê-
me et sans fausse honte. Pour
cela, je crois que chaque mu-
nicipalité devrait organiser
des bibliothèques de prêt
quo’n installerait dans les
centres commerciaux qui pul-
lulent un peu partout. Les

clients pourraient emprunter
des livres pour une somme
très minime tout en faisant
leurs achats quotidiens ou
hebdomadaires. Dans la vitri-
ne d'un tel magasin-bibliothé-
que, je verrais très bien Vic-
tor Hugo ou Jean-Paul Sartre
voisiner avec nos auteurs ca-

nadiens et avec des romans
policiers et des histoires d'a-
mour, Mais, pour en arriver
là, les responsables devront
se rendre complices d'une dé-
mocratisation intellectuelle.
J'espère qu'ils se rendront
coupables d’un tel acte!

“Les remparts
de Québec”

Sous la lune qui éclaire les
remparts de la Vieille Capi-
tale, une jeune fille met son
âme A nu, et son corps aussi...
C'est sa manière de se révol-
ter contre le monde absurde
qui, selon elle, l'entoure.
Cette nudité corporelle n'est
d'ailleurs qu'un prétexte pour

mieux indiquer au lecteur
qu'elle dévoile toule sa per-
sonnalité. Elle se parle à elle-
même et s'efforce de com-
prendre la société dans la-
quelle elle a vécu jusqu’ici.
L'un paragraphe à l'autre,
elle change le train de ses
pensées pour, par exemple,
songer à sa tendre enfance ou
encore à son premier contact
avec des hommes de chair.
Elle n'hésite pas à se rappe-
ler d’un certain nombre de
détails intimes qui éclairent
mieux sa façon de se condui-
re. en même temps celle
d'une grande partie de la jeu-
nesse du Québec d'aujour-
d'hui.

Elle a été une enfant
croyée, dans le sens bourgeois
du mot, mais à vécu jusque-là
en révolte entre un père
distant et une mère sans
consistance. Le personnage de
la famille, c'est la grand- 

mère, grande bourgeoise et
tyran domestique. Entre ces
trois personnages, la jeune
fille s'est débattue pendant sa
courte vie — qu'elle trouve
déjà si longue. Dans un élan
pour comprendre son rôle
dans cet environnement, elle
se réfugie sous le clair de
lune. Elle y rencontre un
autre personnage, l'Améri-
cain, qui n'a pas de problé-
mes et ne se pose pas de
questions : tout est pour le
mieux dans le meilleur des
mondes. Il est innocent, au-
tant qu'on peut l'être outre-
45e, ce qui n'est pas le cas
pour notre Québécoise qui
veut tout savoir, tout con-
naître. Pourtant elle en sait
déjà beaucoup et en connaît
encore plus.

C'est un livre vraiment
intéressant. II est écrit d’une
manière à la fois moderne,
classique et poétique. Mo-
derne parce qu'il est divisé
en une série de paragraphes
apparemment sans suite log
que, chacun étant une ré-
flexion originale en elle-même
dont on retrouve la continua-
tion — sans effort — quel-
ques pages plus loin. Cias-
sique parce qu'il est écrit
dans une belle langue, sans
ambiguité ni lourdeur, avec
simplicité. Poétique parce
que ce mode de la réverie
améne des images très belles
comme “hier { }, mes bras
lourds dans l'espace, mon
coeur noir, je me levai subi-
tement comme une vicille
chanson de mes aïeux cana-
diens, plus matin que la
lune”. Qu'on ne s'y trompe
pas, c'est le roman de notre
jeunesse actuelle. Moi, je ne
m'y suis pas trompé. (Par
Andrée Maillet. Editions du
Jour, Montréal. $2.00).

“Le Boréal Express ‘

Je ne sais pas si vous con-
naissez ce “journal”. Pour
ma part, il me fascine. Dans
un effort pour mieux faire
connaître notre histoire ct la
replacer dans son véritable
contexte, une équipe d'uni-
versitaires — dont Mgr Tes-
sier et l'historien Marcel
Trudel — a trouvé une for-
mule attrayante. C'est un
journal tel qu'on le conçoit à
notre ére atomique. Chaque

numéro porte sur une pério-
de donnée et raconte avec
des manchettes grandes com-
me ça les principaux événe-
ments en cours ainsi que de
multiples détails d'un grand
intérét pour le profane.

Voyons un peu le numéro
que j'ai sous les yeux. C'est
en 1774. Que s'est-il passé
cette année-là ? Un gros titre
s'étale en première page.
C'est vraiment de l'actualité :
“Une nouvelle constitution
pour le Québec”. I s'agit
du Quebec Act qui vient
d'être promulgué à Londres
pour mieux définir les fron-
tières du Québec au sein de
l'Amérique du Nord britanni-

 

que. On a posé ce geste —
toujours en 1774, ne lou
blions pas — à cause des
agitations qui existaient alors
à Boston (la fameuse “Boston
Tea Party”, un des préludes
à l'indépendance américaine).
C'est très instructif et c'est
écrit dans un style franche-
ment journalistique. Tout est
authentique.

En page trois de ce Boréal
Express, on annonce “une
hausse possible des alcools ”!
Le Parlement de Londres
voulait à cette époque impo-
ser de nouvelles taxes sur les
alcools. L'article ne dit pas
si cela est arrivé. La suite au
prochain numéro, peut-être ?
Rien ne change, les hommes
passent mais les impôts res-
tent... Dans la même page,
on parle aussi du roi Louis
XVI qui vient de succéder
au trône de France à Louis
XV, son grand-père. Dans
d'autres pages, j'ai trouvé
des articles sur la littérature,
les beaux-arts et les specta-
cles de cette époque. Et j'en
oublie.

Notre histoire racontée de
cette façon-là, c’est passion.
nant et je ne n'en lasse pas.
C'est une lecture à recom-
mander aux enfants comme
aux grandes personnes. (Pu-
blié

à

Trois-Rivières, $0.35).

“Les études
françaises”

C'est une revue universi-
taire des lettres françaises et
canadiennes-francaises. Elle
vient certainement à son

heure et comprend des textes
écrits par des Français et des
Canadiens français. La pré-
sentation en est bonne et
d'une grande sobriété.

En ce qui me concerne je
m'’arrêterai un instant sur
l'article de M. Jean Ethier-
Blais, critique et professeur,
qui traite du sujet suivant:
“Une nouvelle littérature”.
En l'occurrence, il s’agit des
écrivains de l'équipe de Parti
Pris dont M. Ethier-Blais ana-
lyse les oeuvres d'une plume
impartiale mais réaliste. Deux
romans sont principalement
en cause : le Cassé de Jacques
Renaud et le Cabochon d'An-
dré Major. [ leur trouve une
profonde résonance sociale
et appuie, contrairement à
d'autres, le langage popu-
laire dont ils font usage. La
pauvreté et la dégradation
humaine ne sont pas pour lui
des épouvantails dont il faut
se cacher. Au contraire. On
doit les exposer au grand
jour pour en saisir toute la
réalité qui n'aurait dû jamais
exister.

A noter également, l'article
de fond de David M. Hayne,
professeur à Toronto, sur
“Les grandes options de la
littérature canadienne-francai-
se”. Ce monsicur veut abso-
lument comparer notre litté-
rature avec celles d'autres
pays du Commonwealth,

 

l'Australie par exemple. HI

ignore tout ce qui s'est passé

avant 1830. Il oublie systé-

matiquement les relations de

voyage et les mémoires écrits

jusqu'à cette date, et notam-
ment sous le régime français.

Il oublie aussi, cet Anglo-

Saxon, que le Québec a été

conquis par la force des

armes. I parle le langage du

colonialiste face aux indi-

gènes, c'est-à-dire vous et

moi! Il n'a pas sa place dans

cette revue culturelle cana-

dienne-française. (Revue pu-
bliée trois fois par an.

Presses de l'université de

Montréal. $1.00*.

 



 

   

  

AGENT SECRET tient 3
1a fois du criminel et de

Fartiste. Du scélérat, il a les
méthodes à la fois illégales
et anti-sociales. Son point de
vue rejoint celui de l'artiste
en ce qu’il n’admet pas — ou
du moins se doit de ne plus
admettre — les mythes de
1a société, NI est amené à con-
sidérer celle-ci d'une façon
objective, en vue d'exploiter
ses coutumes à d'autres fins
que celles qu’il peut avouer
publiquement.

L'activité de l'agent secret
lui ouvre des perspectives
plus vastes, bien que parfois
plus améres, que celles of-
fertes au commun des mor-
tels, mais il n'en est pas
moins un homme à part. Les
autres le devinent et en res-
sentent une gêne. Le fait que
l'agent secret fausse les rè-
gles du jeu social avec l'ap-
pui, d’ailleurs occulte, de
l'autorité établie, ne fait
qu’ajouter le ressentiment au
Malaise. Il est une sorte de
malfaiteur légal: ses rapports
avec le pouvoir renforcent
en nous le sentiment qu’il est
non seulement un être à part,
mais un être privilégié. I
adopte impunément la posi-
tion de l'artiste ou du délin-
quant: protégé le pouvoir
établi, il n’encourt aucun des
risques habituellement liés à
ces comportements asociaux.
Cela ne peut manquer de

Un nouveau dieu:

AGENT SECRET
Un homme dont Ja guerre secrète fut le métier pendant

de nombreuses années a écrit un livre original sur ce sujet
tant exploité : “MANUEL DÉ LA GUERRE SECRETE“, par
Christopher Felix, que publient en français les Editions

Gallimard dans la collection “L‘Air du Temps”,
ll s'agit d'une étude très sérieuse des méthodes de la

guerre secrète, d’un exposé précis et vivant, objectif et
enthousiaste. Toute la vérité sur l'espionnage, ou l‘espion-
nage en 9 leçons...

De cet ouvrage utile et
passage suivant :

nous paraître injuste et anor-
mal.

Savoir
c’est pouvoir
Le malaise qu'éveille le

possesseur d'une information
secrète trouve en nous ses
sources à des profondeurs
qui ne sont tout à fait explo-
rées ni par l'étude de l'his-

toire politique ni par celle
de l'organisation sociale. I
vient de ce qu’en tout con-
flit humain, savoir, c'est pou-
voir. Le chantage — qui con-
siste à user de l'avantage que
confère à l'un la connaissan-
ce des délits de l'autre —
n’est autre que l'expression
fruste et brutale de ce pou-
voir. L'homme pourvu d’une
information supérieure à
celle de son semblable a sur
lui un pouvoir dont la portée
ne se limite pas aux cas de
délinquance. Chaque fois
qu'il y a compétition ou con-
flit, l'élément d'information
entre en jeu.

L'actif d'une affaire ne se
limite pas à la possession de
marchandises, de titres et
d'argent : il comprend aussi
les renseignements que l'on
a pu réunir sur les concur-
rents. Avant d’entamer des
négociations, l'avocat chargé
du contentieux se procure
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“La Barre du jour”
Une équipe d'étudiants de

l'université de Montréal vient
de lancer une revue litté-

i I

raire dans un format tout en
hauteur (544” x 10"). Une
preuve de plus que les jeunes
veulent faire quelque chose
et aller de l'avant même si
leurs moyens financiers sont
faibles. Pour ça, je dis bravo !
Ce premier numéro comprend
à peu prés uniquement des

poèmes écrits par plusieurs
étudiants et par des repré
sentants de la génération qui
les a précédés. Parmi les
jeunes, citons Nicole Bros-
sard, Michel Beaulieu, entre
autres; quant aux anciens,
ils se nomment Roland
Giguère, Alain Horle, Guy
Robert. À mon avis, il y a un
peu trop de poèmes dans
cette revue. On s’en fatigue
vite parce qu’il n’y à pas de
thème central : tout est épar-
pillé. Il faudrait certainement
faire alterner avec la poésie
des textes en prose pour
rendre cette lecture plus
attrayante et plus assimilable.
Un bon point pour une

initiative que je considère
très importante. La politique
des responsables de ls Barre
du jour est de présenter dans
chaque numéro des textes
inédits d'un de nos auteurs.
Ici, ce sont des textes du
poète Charies Gill (mort en
1918) quifit partie de l'Ecole
littéraire de Montréal. Grâce
aux travaux de M. Réginald
Hamel, on a donc pu publier
six de ses textes jusqu'ici
inconnus. Lis sont vraiment
intéressants à lire. (Revue
littéraire publiée tous les
deux mois, Montréal. $0.50).

by byt”

attrayant, nous extrayons le

toutes les informations possi-
bles sur les parties en pré-
sence, Aussi les milieux d'af-
faires américains entretien-
nent-ils un grand nombre
d'agences de renseignements
qui s'intéressent à la fois aux
individus et aux personnes
morales des sociétés. Avant
d'engager un employé, l'em-
ployeur téléphone : “Que sa-
vez-vous de lui?” Lorsqu'il
s'agit de stratégie amoureu-
se, celui qui connait les plans
de son rival est en mesure
de les déjouer.

Le général qui prépare une
offensive doit pouvoir évaluer
à peu de choses près les for-
ces de l'adversaire. Notons au
passage que l'étudiant qui
dérobe les sujets d'examen
n’applique pas, en l’occurren-

ce, l'axiome qui veut que l’in-
formation soit la force. Cet
axiome est valable en cas de
conflit ou de compétition:
mais l'étudiant a confondu la
compétition à long terme en-
tre lui et ses camarades avec
pose au professeur. Le fait

de découvrir ce qui se passe
dans la tête du professeur ne
peut lui être d'aucune utilité
pour triompher à longue
échéance de ses rivaux. Le
principe “Connais ton enne-
mi” s'entend de plus d'une
façon.

Le secret:
une force

Dans l'ensemble, l'informa-
tion n’est une force qu'à con-
dition de rester secrète, (Ce .
“dans l'ensemble” est là pour
évoquer les cas où l'adversai-
Te ne s'est pas suffisamment
préparé à la lutte, n'a pas
tout mis en oeuvre. Il est
alors en état d'infériorité; en |

fait, il a déjà abandonné la
partie). Si l’actif de l'homme

d'affaires comprend les ren-

seignements qu'il s'est procu- |

rés sur ses concurrents, il

doit inscrire à son passif des

informations que ceux<i ont

réunies sur lui. Ce qu’il sait

qu'ils savent ne fait pas par-

tie du passif; il peut en tenir

 
Le célèbre espion
soviétique Sorge

compte dans l'evaluation de

ses chances.
Ce qu'il ne sait pas qu'ils

savent, c'est cela qu'ils utili-
seront contre lui, pour le sur-

passer et déjouer ses manoeu-

vres. Dans toute rivalité

amoureuse, celui qui se rend

compte que la manoeuvre

qu'il projetait a été découver-

te peut en adopter une au-

tre, Et le général qui ne sait

pas que l'importance de ses

forces défensives est bien

connue de l'ennemi ne voit

pas de raison de les regrou-

per et de les consolider; par

là, les renseignements que

possède l'attaquant prennent
une grande valeur. C'est là

un aspect essentiel de tous

les conflits humains.

Christopher FELIX.
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CP 187. Coe Jacquen-Carter. Que

LA FAIRE, NMOLTIEAL, SEMAINE DU 4 AU 10 MARS 1965

à votre TTR
POUR LES AMES. Poèmes de Paul-Marie Lapointe. Les

Editions de l'Hexagone.

LE PSYCHIATRE DEVANT L'HOMOSEXUEL. Un guide

précieux pour ceux qui veulent comprendre cet

‘’aliéné” de la sexualité. Editions du Jour, $1.50.

LES REMPARTS DE QUEBEC, par Andrée Maillet, La

découverte d'une identité. Editions du Jour,

$2.00.

L'HISTOIRE VECUE DE LA GUERRE 14-18, Par Pierce G.

Fredericks. Un Marabout-Université qui est un

document à la fois photographique et historique.

LE CALEPIN DU DIABLE, par Jean Pellerin. Un diable de

petit calepin. . . Aux Editions du Jour. $1.50,
 

COMMENCEZ BIEN L'ANNEE
APPRENEZ L’ANGLAIS

Grâce à la méthode ex-
clusive de conversation

anglaise de l'Institut
de Bilinguisme.

MINUTES

PAR JOUR
SUFFISENT

Dans quelque temps. vous
parlerez couramment l’an-
glais avec un accent im-
peccable. Hien à traduire,

iren à apprendre. Voici la mé-
thode moderne par excellence,

et conseillée par les lin.
les plus réputes. Vous

comprendrez tout de suite et au
bout de quelques semaines, vous

 

realiserez que vous parlez dejà
avec un accent parfait; c'est le
nuracle de notre méthode.

Cette méthode rapide comprend .

INSTITUT DU BILINGUISME
2117, rve Valois, Mtl 4, Qué.
Auriez-vous la bonté de me faire
parvenir plue de renseignements sur
votre cours du française À l'anglale.

NOM
ADRESSE

 

COMTE ....

OCCUPATION | cere. . ASE. LPa. 4383

0SEDOU6 CE

 

 
   

    
 

 

Cours de 4 mois
Par correspondance de la . à la 126 année. Diplôme of oxsmens.
$5.00 par mois. Livres fourn le durée des cours,grotuitement pour

ECRIRE POU,T° RENSEIGNEMENTS

AVIS: Jes prochains cours débuterent le 20 mars 1965
L'inscription doit êlre faile avant le 2 mars 1965

INSTITUT NÉRON
C.P, F1336, QUEBEC

 

votre propuc =qgrotuit,

COURS CHOSE .

NOM _ .........

ADRESSE .......

vous plait me faire parvenis (sans obligation)  

|cous
   

HErare
“ INCLUANT LA TV EN COULEURS “

 

   

 

Vous joindrez la pratique à la théorie e
Faites venir ta BROCHURE GRATUITE de

*L'Institut de CE
©

ECOLE SUPERIEURES DE RADIO-TELEVISION ®
5934 ST-HUBERT, MONTREAL 10 e

©

e

Sans obligation, m'envoyer votre brochure
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ai été retenu à New York
pendant quelques semaines par r
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la grève des débardeurs,

mais je suis de nouveau chez

ton marchand de journaux.”
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